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Le P. Norbert Fournier, c.s.vv nouveau provincial à Joliette

Paul VI à Bogota

Il sera le premier pape à se 

rendre en Amérique latine

Le P. Norbert Fournier, c.s.v., 
a été élu samedi dernier, provin­
cial des Clercs de St-Via:eur pour 
la province religieuse de Joliette. 
Agé de 45 ans, le P. Fournier 
est né à Manville, Rhode Island, 
le 9 décembre 1923.

Le P. Norbert Fournier

;£&*>;•

Joliettain depuis 30 ans, il a 
fait dans notre ville ses études 
classiques (1938-46), son noviciat 
(1943-44) et sa théologie (1946-50), 
«want d’être ordonné prêtre, en 
la cathédrale de Joliette, le^ 3 
juin 1950. Par la suite, il fut suc­
cessivement professeur au Sémi­
naire (1950-51), étudiant en pé­
dagogie à l’Ecole normale secon­
daire de Montréal (1951-52) et 
en philosophie et catéchétique à 
i’Institut catholique de Paris 
(1952-53).

Après ce séjour en Europe, il 
aevint à Joliette comme profes­
seur de théologie morale et pas­

torale au Scolasticat St-Charles 
(1953-56), puis directeur des voca­
tions et de l’enseignement reli­
gieux pour la prov. C.S.V. de Jo­
liette (1956-57) et professeur de 
Philosophie au Séminaire (1.957­
60).

En septembre 1960, avec l’abbé 
Richard Brosseau, p.s.s, il fondait 
l’Institut supérieur des sciences 
religieuses de l’Université de

Le respect extérieur de l’en­
fant pour tout ce qui touche au 
service divin n’est jamais pré­
maturé ou de peu d’importan­
ce, et permettre à ses enfants 
d’exprimer leur prière avec u­
ne «attitude irrespectueuse est 
tout simplement faire avec eux 
l’apprentissage du mensonge. 
Dans un milieu social normal, 
1*enfant est tenu dos son plus 
jeune Age d’adopter une attitu­
de vraiment respectueuse en­
vers les amis de ses parents, 
les professeurs et tous ses voi­
sins: il jugera donc que si on 
tolère une attitude plus relâ­
chée à l’église, c’est donc que 
Dieu est moins important que 
toutes les personnes mention­
nées. L’enfant pense avec une 
logique surprenante... Malgré 
la surveillance très étroite ex­
ercée de toute manière dans le 
sanctuaire de la cathédrale, il
y règne un certain désordre 
chez les enfants de choeur, cau­
se de distraction pour les en­
fants eux-mêmes et pour l’as­
sistance.

Depuis toujours, nous faisons 
appel à la bonne volonté des

Montréal, Institut dont il fut le 
directeur durant plusieurs années, 
en plus d’y enseigner jusqu’à sa 
nomination.

L’Action populaire présente ses 
plus sincères félicitations au nou­
veau Père provincial et lui sou­
haite, en même temps que beau­
coup de succès dans ses nouvel­
les fonctions, un heureux nouveau 
séjour â Joliette.

mamans sous toutes ses formes 
et dans tous les domaines. Au­
jourd’hui, c’est avec les papas 
“aux aguets” que nous voulons 
engager la conversation.
CHERS PAPAS! Pourquoi n’a­
vanceriez-vous pas dans le sanc­
tuaire ou la nef, accompagnés 
de votre fils, quel que soit son 
âge? Qui sait si cette démar­
che ne serait pas prétexte à u­
ne meilleure compréhension 
entre vous et votre fils, même 
entre vous et vos filles, car 
celles-ci ont aussi besoin de 
votre attention et de votre pré­
sence affectueuse. Chez les 
tous petits, ciotte attitude fa­
voriserait une discipline né­
cessaire à l’église et chez les 
plus grands, une radsoni 
plus d’être fiers d’un père at­
tentif. Il vaudrait la peine de 
tenter cet essai. Voulez-vous? 
Voyez d’ici sur quel terrain 
d’entente il pourrait vous ache­
miner. L’homme de coeur qui 
fait passer ses affaires, son 
travail, ses loisirs avant son 
devoir de présence â ses en­
fants est tout simplement dupe 
d’une illusion au départ dé sa 
vie d’adulte. Il a choisi un mé­
tier. une profession... puis, il a 
opté pour le mariage, de telle 
sorte qu’il oublie cette respon­
sabilité accaparante sans dou­
te, mais combien satisfaisante: 
apporter à ses enfants la SE­
CURITE de sa présence.

Plusieurs pères diront peut-ê­
tre qu’ils font “marcher le foy­
er financièrement” et qu’on ne 
doit pas leur en demander da­
vantage. C’est une grave er­
reur que d’avoir la conscience 
tranquille une fois que les 
enfants possèdent Iles vête­
ments ‘dernier cri” et des 
goussets bien garnis. (D’ail­
leurs, il est prouvé depuis long­
temps que ces largesses ne 
comblent pas la sécurité affec­
tive de l’enfant.) Ce serait trop 
facile de s’en tirer ainsi... Bien 
plus, il faut iime autorité d’a­
mour, favorisant le dialogue, 
invitant aux confidences, (une 
Ptartie de pêche, la récitation 
de leçons, une excursion de 
ski en seraient l’occasion.)

Beaucoup de jeunes sont en 
complet désarroi devant la vie. 
Ils s’intorrogents, ils cherchent 
une direction, il n’arrivent pas 
à dissimuler leur insécurité: 
ils ont besoin malgré les appa­
rences, de quelqu’un, VOUS, 
LEUR PERE, qui puissent leur 
indiquer une limite à ne pas 
fninchir, et cela en dépit de 
leur révolte, leur effronterie, 
leur mépris. Ils ont un pressant 
besoin de qui? de VOUS, LEUR 
PERE.

Loin de nous l’idée de ne de­
mander aucun effort aux jeu­
nes: ils ont à donner à leur gé­
nérosité, ils ont à mater leur 
nature pour faire d’eux ,des a­
dultes, mais à condition de sa­
voir qu’au moment voulu, ils

(A suivre à la page 2)

CITE DU VATICAN, (d’après 
l’AFP) — La décision de Paul VI 
de se rendre â Bogota en Colom­
bie, pour le Congrès eucharistique 
international en août prochain, ne 
surprend plus le monde catholi­
que car il s’agit du sixième voya­
ge de Paul VI ù l’étranger.

Le pape a déjà successivement 
visité la Terre sainte, l’Inde, les 
Nations unies à New York, le 
Portugal et la Turquie. Il est le 
premier pape depuis Pie VII au 
temps de Napoléon Bonaparte à 
quitter I*Italie de même qu’il de­
vient le premier pape à se rendre 
en Amérique latine.

D’autre part, cette décision du 
pape laisse à entendre que sa 
santé s’est améliorée — ou s’a­
méliorera encore d’ici son voyage. 
On sait en effet que depuis son 
intervention chirurgicale de l’au-

Deux bonshommes de par chez 
nous qui s’entendaient â merveil­
le se taquinaient un jour, histoi­
re de rigoler. Pince-sans-rire cha­
cun s’efforçait de prendre l’au­
tre en défaut. A brûle-pourpoint, 
l’un deux y alla de sa proposi­
tion pour le moins étonnante: — 
Tu vois ma jument blanche, c’est 
une belle bête, pas vraie? elle 
est à toi, si tu peux me réciter 
un Ave Maria, sans distraction. — 
C’était chose facile et l’interlocu­
teur se voyait déjà propriétaire. 
Secouant sa pipe, il réfléchit un

tomne dernier, le pape a à quel­
ques reprises, laissé voir des si­
gnes de fatigue notamment à l’oc­
casion de la dernière Semaine 
sainte. Lors du traditionnel Che* 
min de la croix par exemple, il 
n’a porté la croix qu’à partir de 
la neuvième station et trois mé­
decins l’accompagnaient.

Ce voyage A Bogota ne sera 
donc pas sans lui occasionner de 
grandes fatigues en raison de l’ho­
raire chargé de ces deux ou trois 
jours qu’il passera là et de l’a­
daptation que requiert la haute al­
titude de la capitale colombienne.

“Aléa jacta est”, disait-on ce 
matin au Vatican, en apprenant 
que le pape avait annoncé lui- 
même, à l’audience générale, sa 
décision de se rendre au Congrès 
eucharistique international de B(- 
gota en août prochain.

paille vers la nuque et commen­
ce: — Je vous salue Marie, plei­
ne de grâces, le Seigneur est avu: 
vous, et Jésus... dis donc Jos, me 
donnes-tu la bride avec? — Il ve­
nait de tout perdre! Ce qu’il consi­
dérait tantôt comme acquisition, 
subitement devenait déception.

Ce trait illustre bien ce que 
nous subissons chez nous, et que 
nous constatons chez les autres. 
Parfois, un événement heureux 
vient décorer notre existence; ce 

(A suivre à la page 2)

Le Rosaire Perpétuel
DE LA PAROISSE ST-PIERRE APOTRE DE JOLIETTE 

AURA LIEU SAMEDI LE 25 MAI, DE 16 H. A 24 H.

Il faut donc noter les points suivants:
Un prêtre accompagnera le groupe.

Départ à l'église St-Pierre Apôtre après la courte céré­
monie qui aura lieu à l'intérieur, à 13.30 h. (1 h. 30 p.m.)

Une messe sera chantée vers 0.15 h. le 26, donc tous peu­
vent assister à leur messe du dimanche avant leur retour. 
,au choix).

ENREGISTREZ-VOUS dès maintenant comme participant.
RESERVEZ VOTRE BILLET d'autobus le plus tôt, car dé­

jà un grand nombre l'ont fait.

NE PAS CONFONDRE avec d'autres pèlerinages qui 
pourraient être organisés vers la même date. (L'un n'em- 
péche pas l'autre, les deux ont des mérites différents, vous 
pouvez donc participer à deux, si déjà vous vous êtes enga­
gés à un autre).

Les organisateurs officiels pour la paroisse St-Pierre-Apô­
tre sont: MME ROGER MAGNAN, 718 boul. Manseau 753­
5115 et M. DENIS PERRON, 1009 Perreault (753-7865). Mais 
beaucoup de gens peuvent également collaborer à l'organisa­
tion," (IIL NE S'AGIT SOUVENT QUE D'UNE PERSONNE 
POUR METTRE EN BRANLE UN ORGANISME)".

BIENVENUE LA PLUS CORDIALE A TOUS, mais per- 
mettez-moi d'ajouter une bienvenue particulière à tous les 
ADOLESCENTS (TES) (accompagnés si vous le désirez) au 
nom de tous les PELERINS DU ROSAIRE PERPETUEL 
DU SANCTUAIRE NATIONAL DE NOTRE-DAME DU CAP 
DE LA MADELEINE.

P.S. Ceux qui se décideraient en retard sont priés de ren­
contrer, à leur arrivée au Cap, l'un des organisateurs, ci- 
haut mentionnés, afin de s'enregistrer.

Pour plus d'informations, communiquer avec les organisa­
teurs.

Maison de l'Immaculée-Conception
750, rue St-Louis, Joliette 

Téf. Maison: 756-6533 Directrice: 756-0320
RETRAITES

MAI:
17 au 19: Retraite mixte pour FIANCES et CONJUGALE 

pour moins de 10 ans de mariage, par le R.P. Paul Lara- 
mée, S.J.

20 mai au 20 juin: Retraite pour RELIGIEUSES (reste ac­
tuellement 3 places libres), par le R.P. Deschamps, S.M.M. 
JUIN:

21 et 22: Retraite pour Adolescentes (8e et 9e années) par 
le R.P. N. Hudon, C.ss.R.

22 et 23: Retraite pour Jeunes étudiantes (6e et 7e années) 
par le R.P. N. Hudon, C.ss.R.
JUILLET:

2 au 26: Session de Formation Communautaire dans l'Es­
prit du Concile offerte aux membres des communautés re­
ligieuse tant féminine que masculine, aux prêtres et aux 
laïcs désireux de vivre une expérience de fraternité à tra­
vers un indispensable travail d'approfondissement doctrinal.

Programme du 2 au 6 juillet: exercices de la retraite com­
munautaire.

du 8 au 26 juillet: session de formation, 
par: Les membres de l'Equipe Canadienne des "Retraites 
communautaires" Pour un Monde Meilleur" en collaboration 
avec le R.P. Massimo Taggi, S.J., directeur de l'Equipe Ita­
lienne ainsi que d'autres spécialistes invités.
AOUT:

18 au 25: Exercices Spirituels de St-lgnace
pour: Prêtre, Religieux, Religieuses, Laïcs et Laïques.
par: le R.P. Paul Laramée, S.J.

Chronique de la Cathédrale

Pères, soyez aux aguets !

Réflexion hebdomadaire

Soyons logiques
instant, pousse son chapeau de
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Le Rosaire perpétuel 
à Notre-Dame du Cap, 
une police d'assurance 

à perpétuité
Il y a près -de quinze ans que 

1*initiative du Rosaire perpé­
tuel était prise. au Sanctuaire 
National de Notre-Dame du 
Cap de la Madeleine ot depuis. 
2190 paroisses. mouvements, 
groupes et communautés pren­
nent la relève de 24 à 8 h., de 
8 à IG li. et de 16 à 24 h. tous 
les join's, et ce. en plus des Pè­
lerinage à l’occasion de diffé 
rentes grandes Fêtes de l’an 
née. Du nord au -sud et de l'est 
5 l'ouest de la province de Qué 
bec. tous semblent demeurer 
fidèles à cette Grande Pratique 
Religieuse car en somme tous 
ceux qui y participent, en héné 
f ci ni perpétuollemen*

0 faut faire tu*e grande <fcs 
t; net ion entre un pèlerinage ot 
une participation au Rosaire 
Perpétuel. En effet des sens 
mieux fortunés ont de rem 
breux mérites de prendre part 
à des pèlerinages organisés; 
certains se rendent, au moins 
u:ie fois dans leur vio: à Rome 
même, à Notre-Dame de Lour­
des à Lourdes meme, a Fati­
ma. à Lisieux, etc., alors qtre 
d'autres, tout on tentant de re­
vivre ce rêve, se complaisent 
à réaliser un ou plusieurs pè­
lerinages dans loin* propre ré­
gion ou près. Bien sûr qu’à ces 
occasions diverses les atten­
tions de chacun sont très bon­
nes et très méritoires, mais el­
les n'ont pas cette Qualité col­
lective particulière d'un Rosai­
re Perpétuel.

Lors des cérémonies du Ro­
saire Perpétuel: La première

heure de prières est consacrée 
aux Pèlerins qvi sont de retour 
à leurs foyers; les autres heu­
res sont consacrées aux inten­
tions particulières de la parois­
se. du mouvement, du groupe 
ou de la communauté: la der­
nière heure est consacrée par­
ticulièrement aux pèlerins qui 
viennent vers le Sanctuaire, 
prendre ht relève: mais il faut 
ajouter qu’à toutes ces heures 
de la journée des parties de 
chaque cérémonie sont inten­
tionnellement consacrées pour 
tons Les Pèlerins qui ont déjà et 
prennent encore par. aux Ro­
saires Perpétuels... C'est là. je 
crois et vous m’approuverez, 
bien sûr. que se trouve toute La 
valeur du Rosaire Perpétuel et 
la différence entre un Pèlerina­
ge organisé et ce ■dernier.

Malgré le rythme trépidant 
cte la vie qui nous entraîne, 
tous vous trouvez bien le temps 
de consulter un Notaire pour 
faire préparer votre contrai de 
mariage, votre testament; vous 
consulterez votre agent d’assu­
rance pour trouver le meilleur 
plan, à votre portée, afin d’as- 
svrer les vôtres contre les acci­
dents. les maladies et vos hé­
ritiers. contre un malheur sou­
vent irrémédiable, vos biens 
vos produits seront sûrement 
aussi protégés, etc... Pourquoi 
donc, ne prendrions-nous pas u­
ne bonne police d'assurance sur 
nos prières et particulièrement 
aux rosaires perpétuels?...

Les moyens sont faciles: 
•s’inscrire au groupe de notre

POURQUOI PAS ?...
TEST ELLE QUI COMMENCE"
Nous axons une tendance naturelle a nous disculper en tout, 

attribuant à d’aufres la responsabilité de nos mauvais coups ou 
ce nos habitudes douteuses. Les adultes d’aujourd’hui accu­
sent les jeunes d’etre les seuls coupables du dévergondage uni­
versel, alors que ces derniers rejettent sur leur aînés la pa­
ternité de tous leurs maux. C’est d’ailleurs la seule paternité 
qu’ils leur reconnaissent!

Ce renvoi perpétuel de la balle, cette partie de ping-pong 
s-ans fin n’est pas un phénomène nouveau. Je me souviens de 
mon enfance, où j’avais souvent, comme seule excuse de mes 
querelles avec ma soeur, la formule traditionnelle: “C’est elle 
qui commence.” Et l’autre de rétorquer: “Non, c’est lui.” Et 
c’était souvent très vrai, puisque nous avions tout probable­
ment commencé notre désaccord rituel en même temps, d’un 
commun accord .

Cette accusation réciproque se retrouve aussi entre les 
nations et les peuples. L’adversaire ou l’agresseur est toujours 
de l’autre côté des frontières: “Vérité au-dela, des Pyrénées 
erreur au-delà”, écrivait Pascal.

Et en parlant des Pyrénées, il me vient à l’esprit que les 
Français et les Espagnols s’attribuent les uns aux autres un 
défaut qui leur est commun depuis longtemps: chaque pays 
accuse l’autre d’etre le paradis des bavards et des hâbleurs. 
Leurs langues respectives en est le témoin: lorsqu’un Espa­
gnol veut qualifier un type qui parle pour ne rien dire, il uti­
lise le verbe “parlar”. qui veut dire bavarder ,ou parler com­
me un Français; et le Français le lui rend bien, puisque, pour 
lui, le hâbleur ne fait qu’imiter un Espagnol au naturel: par­
ler se traduit par “hablar”.

Le domaine des manifestations amoureuses nous offre un 
autre exemple de ces fausses attributions: aucun peuple ne 
veut se reconnaître le promoteur du fameux baiser cdombin, 
et les Anglais lui donnent le nom de “French kiss”, alors que 
les Français lui donnent celui de “baiser à l’italienne”. O pu­
deur éternelle.

Querelles de mots? Oui, sans doute. Mais elles montrent 
combien nous pouvons, plus ou moins consciemment, nous mon­
trer injustes, dans le simple but de camoufler nos défauts ou 
nos faiblesses. H est si facile d’accuser le voisin, surtout lors­
qu’il ne peut se défendre!

Et lorsque notre amour de la patrie nous pousse à détester 
ceux qui ne sont pas des nôtres, il peut nous conduire à des con­
flits plus sérieux. “Le patriotisme”, écrivait dernièrement Ro­
main Gary, “c’est l’amour des siens; le nationalisme, c%est la 
haine des autres.”

De quoi nous inciter à un léger examen de conscience.
ANDRE

paroisse en réservant son pas­
sage par autobus, si vous êtes 
pari d’auto ou si vous possé­
das d’auto ou si vous pousseé* 
dez une auto et quo vous ne dé­
Gérez pas concurrencer l'orga­
nisation de votre paroisse. S’ins­
crire de la même façon si vous 
dérirez y prendre part en utili­
sant votre auto et y amener vos 
jeunes adolescents, accompa­
gnés de leurs amis (es) ou pas: 
s'inscrire de la même façon, 
même si vous ne pouvez pren­
dre le départ avec Le groupe ou 
si vous devez revenir plus tôt 
i cause de occupations.

Les procedures: (ici deux
méthodes sont mises en pra­
tique selon que la paroisse peut 
ou ne peut pas disposer d’un 
prêtre qui accompagnerait le 
groupe).

1. A) ,Lorsqu'un prêtre n'ac­
compagne pas le groupe) Une
Messe est chantée au départ, à 
rêgL&e paroissiale même. (A 
l'heure prescrite au program­
me).

B) (Lorsqu'un prêtre accom­
pagne le groupe). Le départ se 
fait également à l’église pa­
roissiale. mais une courte priè­
re d’action de grâce y est réci­
tée par le prêtre et les partici 
pants.

Naples (UPI) — Le miracle 
de «saint Janvier s'est produit à 
nouveau samedi dernier à Na­
ples: le isang du martyr, versé 
pour proclamer sa foi il y a 
16 siècles, a coulé devant des 
milliers de fidèles catholiques 
rassemblés dans une église a­
près que 4’archevêque de la 
viUe eut prié pour la paix au 
Vietnam.

Les deux fioles contenant le

Interviews de la 
semaine à
TEMOIGNAGE

CJLM — 3 h. 45 p.m. 
du 20 au 25 mai 1968

Pair! HAMEL, s.j. invite, cha­
que jour, à l'émission TEMOI­
GNAGE, des témoins du monde 
chrétien.

LUNDI, 20 mai Emile Legault; 
Que devient le nouveau pavillon 
chrétien?

MARDI, 21 mai Mme Daniel 
Johnson: Nos jeunes sont, malgré

2. Durant le voyage: la priè­
re est libre et même le Rév. 
Père J. Rinfret. o.m.i. et une 
hôtesse (Petite «soeur Oblate 
laïque) responsable de l’orga- 
nisaition des Rosaires Perpé­
tuels me disaient: "Il est mê­
me recommandable de faire un 
voyage de repos, aller-retour, 
alors que les Pèlerins s'enrô­
lent ici à quatre heures de priè­
res, donc une période déjà très 
peu reposante", "Ne vous in­
quiétez pas, ajoutaient-ils, la 
dernière heure de ceux qui 
vous précèdent est justement 
aux intentions de ceux qui vien­
nent".

3. Il est important d’être 
groupé près cru Sanctuaire, en­
viron un quart d'heure, avant 
que débute notre période; des 
instructions nous sont données 
par le père ou par une hôtesse.

4. En somme, cette période
ne présente que deux heures de 
prières, car à toutes les heures, 
deux groupes alternent: l’un
est en prière et l'autre est en 
repos. (Visite -des lieux goûter, 
participation à la cérémonie de 
la Pénitence cl si la tempéra­
ture est clémente, il peut y avoir 
procession au flambeau avec 
spectacle; (un passage de l’E­
vangile).

sang du martyr avaient aupa­
ravant été transportées de la 
cathédrale de Naples à l’église 
Santa ChLara. en tête d’une pro­
cession de 5.000 personnes. 
C’est devant cette foule que 
s’est produit le miracle, lequel 
se répète deux fois Lan depuis 
des centames d’années. Les 
Napolitains sont persuadés que 
dans le cas contraire, le mal-

(A suivre à la page 8)

tout, riches de promesses.
MERCREDI, 22 mai J.-P. La- 

belle: Le rôle des parents dans 
la Jeunesse en marche.

JEUDI, 23 mar François Varil- 
lon: L’actualité de l’Ascension.

VENDREDI, 24 mai J.-J. Lari- 
vière: Toutes les religions se va­
lent-elles?

SAMEDI, 25 mai J. Galot: Hom­
mes de Galilée, pourquoi regar­
der le ciel?

Pères, soyez...
(Suite de la 1ère page)

peuvent compter sur un audi­
teur fidèle. VOUS. LEUR PE­
RE. A ce moment, vous ne se­
rez pas ce père "fouettard” 
dont les enfants attendent en 
tremblant l’arrivée, mais ce 
père disponible prêt à écouter, 
mais prêt aussi à exiger... à 
rendre logique ce qui est illogi­
que, à rendre acceptable ce qui 
est inacceptable, mais avec 
beaucoup d’indulgence et sans 
méfiance aucune.

Réussir l’éducation d’un en­
fant vaut bien la réussite "d’u­
ne affaire” et l’abstention de 
quelques soirées (môme hon­
nêtes) passées au club ou à 
q u*e 1 q u ’autre endroit.

Cette attitude sera peut-être 
de nature à prévenir chez nos 
enfants nombre d’escapades de 
toutes sortes qui inquiètent 
tant de parents présentement. 
SEREZ VOUS AUX AGUETS?..

L’EQUrPE
-------------------------------- 4--------------------------------

Soyons logique...
(Suite de la 1ère page)

qu’aujourd’hui nous comble de 
joie peut, demain, être porte ou­
verte à de multiples soucis. D'at>- 
tre pari, certaines épreuves qui 
nous prennent au dépourvu sont le 
début d’une étape aussi heureuse 
qu’inattendue. Il en fut toujours 
ainsi; qui, présentement, n’a pas 
en mémoire des faits analogues 
a quelques nuances près: Une 
inspiration heureuse ou malheu­
reuse, un geste adroit ou mala­
droit, qui changea du tout au 
tout l’orientation d'un projet, voit 
même d’une vie. pour le meilleur 
ou pour le pire.

"Il y a loin de la coupe aux 
lèvres. "Alors que le succès nous 
paraît évident, survient un im­
prévu qui démolit nos plans. Nous 
sommes à la merci d'une foule 
de circonstances qu'une main 
toute-puissante manipule sage- 
Qu’un château s’écroule et devien­
ne ruine, ou vice versa... Provi­
dence... Providence!

Dieu permet souvent un moin­
dre mal pour un plus grand bien? 
c’est une de ses façons d’extrai­
re le bien du mal. Etant des hom­
mes à courte vue, nous nous lais­
sons facilement dépasser par les 
événements: Les inquiets, s’in­
quiètent; les tourmentés se tour­
mentent; les fatalistes broient du 
noir en attendant le pire. Pour 
faire contraste voici une esquis­
se sans commentaire: L’optimiste 
voît le beigne; le pessimiste voit 
le trou; le réaliste le mange 
Soyons logiques! F.F.

Le sang de Saint-Janvier 
coule après 16 siècles!

• •

le traficavant de vous em

faites marcher vos 
doigts dans les
PAGES JAUNES
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Pour rendre service aux amateurs de télédiffusés

î SÉLECTION
EXPLICATIONS

La valeur humaine et chrétienne du lilm est indiquée a­
près le dernier tiret. A la fin du texte s'ajoute, quand il y a 
lieu, la convenance pour les jeunes; (e) enfants; (a) adoles­
cents.

Les chiffres placés immédiatement a côté du titre réfè­
rent à la valeur artistique; (1) chef d'oeuvre; (2) remarqua­
ble; (3) très bon; (4) bon; (5) moyen; 6 médiocre; (7) 
minabje.

CANAL 2
VENDREDI, 17 MAI

Il h. 30 a.m. — LES BONS MEURENT JEUNES (4) 
— G.B. Drame — Un- individu sans scrupules entraîne 
trois hommes à commettre un vol. — Bien construit. 
Style vigoureux. — Humain mais pessimiste.
I h. 30 — LA CHASSE AUX MARIS (5) — It. Comédie 
Une tante ne rêve pour ses nièces que mariages riches 
et milieux huppés. — Scénario simpliste. Mise en scè­
ne monotone. — Quelques aspect positifs. Divorce et 
amour libre.
8 h. 30 — PLEINS FEUX SUR STANISLAS (4) — Fr. 
Comédie policière avec Jean Marais et Nadja Tiller.— 
Aidé d’une jeune femme, un agent secret se lance à la 
poursuite d’espions. — Fantaisiste et amusant. Ryth­
me inégal. Trouvailles comiques. — Conduite libre at­
ténuée par le contexte fantaisiste. Tenues osées.
II h. 35 — TEMOIN A CHARGE (4) — E.U. Comédie 
policière avec Charles Laughton et Tyrone Power. — 
Un viel avocat accepte de plaider une cause perdue, 
«persuadé de l’innocence de son client. — Réalisation 
brillante. Un peu théâtral. Humour. — Situations déli­
cates.

SAMEDI, 18 MAI
8 h. 30 - D’AVENTURIER MAGNIFIQUE (8) - It. 
Film d aventures. — Un médecin arrache une jeune 
aveugle des griff res d’un tuteur tyrannique. — Banal. 
Mise en scène quelconque. Nombreuses invraisemblan 
ces. Bagarres mal réglées. — Violences fa)
11 h. 30 - LE DIABLE BOITEUX (5) - Fr. Biogra­
phe romancée réalisée et interprétée par Sacha Gui 
try. — Des valets de Talleyrand racontent des anecdo 
tes sur leur maître. — Théâtral. Manque de rv'hme 
Mise en scene honnête. — Ensemble amoral 
, LUNDI, 20 MAI

1 n. 30 a.m - LES BOUCANIERS DES CAR AI B Eî 
KsP,-, Fl^?1 d aventures. Un ancien pirate sau 

ve me ville dune attaque de ses ex-complices. 
Conventionnel et bâcle. Invraisemblances. Interpréta
kmcesaTa)COnS1StanCe' — Tri<>nt>Ph« àe la justice. Vio
LJ?- 30. ~ LA RELVE DF.S PIRATES (5) — It Fjlrr

~ Un duc un louP «te mer et «
LHe terrorisée par un tyran. — Scénario banal Nom
ces'dTusage *(*)6111 entS' RéaUsation honnête. - Violen

11 h 40 ~ L'EVADE DU BAGNE (4) - It. Mékxlranu 
— Jean valjean, un ancien forçat, commence une vu 
nouvelle et honnête. — Sujet traité avec comic 
tien. — Mise en scene soirnée. Belle photographie. -
Misere sociale. Scènes réalistes. Noble figure d’u* 
pretre. °

MARDI, 21 MAI
II h. 30 a.m. — LES BRACELETS D’OR (5) — Ind. 
Mélodrame — Les nombreux malheurs d’une femme 
indienne. — Mélodramatique à l’excès. Mise en scène 
de qualité. Musique folklorique intéressante. — Actes cruels.
I h. 30 — LE JOLI MAI (1ère partie) (4) — Fr. Docu­
mentaire — Chronique de Paris en mai 1962. — Intéres­
sante tentative de cinéma-vérité. Montage habile. Bon 
ne photographie. —• Recherche de vérité humaine. Par 
tepns dans le choix des témoignages
II h. 40 — JOURNAL D’UNE FEMME EN BLANC 
(5) — Fr. Drame social avec Ma rie-José Nat. et Jean

Vaimont. — Dans un hôpital, une jeune obstétricien 
ne doit affronter le problème de la limitation des nais 
sanees. — Problème schématisé. Réalisation assez soi­
gné. Bons moments dramatiques. — Avortement con­
damné. Liberté de conduite.

MERCREDI, 22 MAI
11 h. 30 a.m. — LA BRIGADE DES BERETS NOIRS 
<5) — G.B. Film de guerre — Des prisonniers s’échap 
pent d’un camp et tentent de rejoindre leurs lignes — 
Theme usé. Scènes spectaculaires. Psychologie som- 

Esprit fie solidarité. Violence appuyée.

I h. 30 - LE JOLI MAI (2e partie): voir plus haut.
8 h. 30 — OPERATION POKER (C) — L. Film d’es­
pionnage — Un agent est chargé de démasquer un 
joueirr de poker dont la chance due- à un appareil mys­
térieux. — Mise en scène molle et conventionnelle. Dia­
logue artificiel. Aspect touristique intéressant. — Lé­
gèreté de conduite. Scènes aguichantes.

JEUDI, 23 MAI
II h. 30 a.m. — CAPTIVE PARMI LES FAUVES (6) 

E.U. Film d’aventures avec Johnny WeissmtrHer et
Buster Crabe. — Jim la Jungle tente de délivrer une 
blanche prisonnière d’une tribu sauvage. — Médiocre 
à tous les points de vue. — Ensemble anodin (a)
1 11. 30 — CES DEMOISELLES DU TELEPHONE

It. Comélie — Les mésaventures sentimentales de 
quatre téléphonistes de la Centrale de Rome. — A­
gréable. Humour. Mise en scène alerte. — Thèmes 
positifs. Situ talions délicates.
11 h. 40 — EVA (5) — Fr. Drame psychologique- avec 
Jeanne Moreau et Stanley Baker. — Un écrivain s’é­
prend d’une femme volage oirl joue au chat et à la 
souris avec lui. — Recherche gratuite de virtuosité. Ar 
tnficieî. — Femme vénale. — Scènes suggestives. Su: 
eide.

CANAL IG
VENDREDI, 17 MAI

12 h. 30 — L’ORDONNANCE (4) — Fr. Drame 
Une femme qui a trompé son mari est victime d’un 
chantage. — Etude psychologique intéressante. Récit 
habile. — Adultère. Suicide et meurtre justifiés. Scè 
nés passionnelles.
2 h. — AU SEUIL DE L’INCONNU (4) — E.U. Dotu 
men ta ire romancé avec Guy Madison et Virginia 
Leith. — Un médecin militaire tente de dangereuses 
expériences pour diminuer les risques du parachutage.

Authentique et passionnant. Caractères bien étudiés 
Amour conjugal. Courage. Forte tension, (a)

7 h. 30 — A L’ABORDAGE (5) — E.U. Film d'aventu­
res avec Errol Flynn et Maureen O'Hara. — Un offi­
cier anglais est chargé d'une mission d’espionnage à 
Madagascar. — Toutes les ficelles ou genre. Attrayant 
et mouvementé. Quelques aspects délicats.
11 h. 15 — FEMMES DE PARIS (6) — Fr. Film avec 
Michel Simon et Brigitte Aubert. - Un astronome re­
çoit un appel d’une inconnue lui annonçant son inten­
tion de se suicider. — Thème insignifiant. Réalisalion 
banale. Mélodies bien rythmées. — Atmosphère de 
cabaret.

SAMEDI, 18 MAI
12 h. 30 — A BRIDE ABATTUE (7) — Esp. Mélodra­
me Un riche propriétaire terrien s’éprend d’une 
criminelle. — Plus que médiocre. Scénario insignifiant. 
Mauvais interprètes — Inconduite. Scène suggestive.
I h. 45 — LEGIONS D’ARIZONA (5) — E.U. Western 
avec George O’Brien et Laraine Johnson. — Un jeune 
homme se mêle à une troupe de bandits pour les con ­
naître. — Scénario puéril. Borne technique. — Errsom­
ble anodin, (a)
8 h. 30 — L’ENQUETE DE L’INSPECTEUR GRAHAM 
(5) — E.U. Drame psychologique avec Esther Wil­
liams et George Nader. — Une jeune institutrice, voit 
sa vie troublée par un étudiant et son père. — Cas psy­
chiatrique traité de façon assez sommaire. Réalisation 
soignée. Suspense soutenu. — Eléments favorables. As­
pects malsains.
II h. 15 — NOS PLUS BELLES ANNEES (5) — It. 
Comédie — Une vieille institutrice Tefuso de céder le 
terrain de son école à une entreprise de construction.— 
Film plein de fraîcheur, honnêtement réalisé. Lon­
gueurs. — Dévouement (e)

DIMANCHE, LE 19 MA!
1 h. 30 — LE JOUEUR (4) — Fr. Drame psychologique 
avec Gérard Philipe et Liselotte Pulver. Après des dé­
boires amoureux, un jeune homme se livre à la passion 
du jeu. — Oeuvre soignée. Intensité dramatique assez fai­
ble. — Peinture d’un monde amoral.
12 h. — SARAT1 LE TERRIBLE (5) — Fr. Drame avec

Harry Bout et Jacqueline Laurent. — Un homme d’âge 
mûr s’éprend de sa jeune nièce. — Drame pénible et sai­
sissant. Beaux extérieurs. — Intrigue immorale. Scènes 
suggestives.

LUNDI LE 20 MAI
1! h. 30 a.m. — BELLE MENTALITE (5) — Fr. Comédie 
avec Jean Richard et Michèle Philippe. — Les aventures 
d’un jeune paysan qui s engage comme domestique chez 
un grand avocat parisien. — Scénario original et plein 
de verve. Réalisation sans prétention. — Honnêteté du 
héros. Situations délicates.
12 h. 30 — LE FILS DU BOULANGER (6) — Suis. Mélo­
drame. — Désireux de devenir coureur cycliste, le fils 
d’un boulanger est en lutte avec son père. — Naïf. Sans 
imprévu. Réalisation quelconque. Tendance bonne. Réalisa­
tions avant mariage.
- h. — LE SHERIF (4) — E.U Western avec Robert Rvan 
et Virginia Mayo. — Un jeune cow-boy aide un shérif à 
faire régner la paix dans une petite ville. Original. Style 
sobre. — Sens du devoir. Violences.
11 h. 15 — LE SAUT DE LA MORT (5) — Ail. Drame. — 
Un équilibriste rivalise avec un iliusioniste pour l’amour 
c une danseuse de cirque*. — Mise en scène sans relied. 
Bons numéros de cirque. — Inconduite.

MARDI, LE 2! MAI
12 h. 30 — LE FILS DE D’ARTAGNAN (6) — It. Film 
de cape et d’épée. — Le fils de d’Artagnan tente de dém£- 
ier un ténébreux complot. — Scénario et mise en scène 
pauvres. — Attitudes libres.
2 h. — LES FANATIQUES (4) — Fr. Drame avec Pierre 
Fresnay et Michel Auclair. — Deux terroristes s’apprêtent 
à faire sauter un avion transportant un dictateur sud- 
américain. — Excellent suspense. Bonne création d’atmos­
phère. Psychologie sommaire. — Respect de la vie hu­
maine. Fanatisme politique* condamné, fa)
11 h. 15 — MARDI-GRAS (5) — EU. Film musical avec 
Pat Boone et Christine Carrère. — Un apprenti-officier 
réussit à obtenir un rendez-vous avec une* vedette de 
cinéma. — Spectacle agréable. Intrigue conventionnelle. 
Mise en .scène souple. — Légèretés.

MERCREDI, LE 22 MAI
12 h. 30 — LA FOIRE AUX CANCRES (5) - Fr. Film â 
sketches avec Dominique Pâture) el Jean Poiret. — Quel­
ques cancres se ra ppc lent des incidents scolaires. —
Inégal. Observations justes. Effets originaux. Jeunes inter­
prètes bien dirigés. — Passages peu éducatifs, (a)
2 h. — ALERTE AU DEUXIEME BUREAU (5) - Fr. 
Drame d’espionnage avec Frank Vil lard et Geneviève 
Kervine. — Des formules secrètes ayant été photogra­
phiées, le Deuxième Bureau fait enquête. — Convention­
nel et confus. Rythme rapide. — Situations délicates. 
Nombreuses brutalités.
11 h. 15 — BUNGALOW POUR FEMMES (G) — E.U. 
Drame avec Jane Russell et Richard Egan. — Une fille 
de moeurs faciles tente de taire fortune à Honolulu. — 
Ennuyeux et souvent vulgaire. — Description complaisan­
te de conduite sans scrupule;.

JEUDI, LE 23 MAI
12 h. 30 — LA GAMBERGE (5) — Fr. Comédie satirique 
avec Jean-Pierre Casse! et Françoise Dorléac. — Une 
jeune provinciale veut connaître à Paris la gloire et la 
popularité-. — Inégal. Manque ce souffle. Scènes et pro­
pos libres.
2 h. MARINE!.LA (6) — Fr Comédie avec Tino Rossi 
t-t Yvette Lebon. — Le directeur d’une boite de nuit 
tente de se sortir d'uni impasse à l’aide de débutants.
— Médiocre et lem. — Tenues légères.
8 h. 30 — BLAGUE DANS LE COIN (5) — Fr. Comé­
die policière avec Fernandel tî Perrette Pradier. — Un 
comédien est mêlé aux îuttes de deux propriétaires de 
cabaret. — Parodie assez amusante. Mise en scène
moyenne. Gags bien amenés. — Milieu de cabaret.
11 h. 15 — 10, RUE FREDERIC (5) — E.U. Drame 
avec Gary Cooper et Diane Versi. — La vie d’un avocat 
n’est qu’une suite de déceptions a cause de l’ambition 
de sa femme. — Décevant. Caractères peu vraisemblables. 
Quelques scènes remarquables. — Pessimisme. Valeurs 
mo rdes faussées.

Janine Sutto déclenchera les rires 
au théâtre des Beaux Dimanches

Par Madeleine Brabant
C’est à une autre Soirée au 

théâtre Alcan que les téléspec­
tateurs des Beaux Dimanches 
seront conviés le 19 mai à 20 h. 
à !<a chaîne française de Radio- 
Canada A l’affiche: Croque-
Monsieur, comédie en deux ac­
tes et quatre tableaux <le Mar­
cel Mithois. Ce “mets” crous­
tillant. assaisonné d’humour, a 
été réalisé au stare municipal 
de Rimouski en mars dernier, 
par Florent Forget. Le décor 

-signé Théo Aras et les cos­
tumes, Gilles .André Vaillan- 
court.

Croque-Monsieur met en ve­
dette une veritable dévoreuse 
de maris. Coco Baisos. qui, de 
puis qu’elle a l’âge de raison, 
s’est convertie à la richesse 
comme il y en a qm se conver­
tissent à une religion, a dû 
prendre cina maris avant de
devenir milliardaire. Mais voi­

la que le cinquième lui fait 
faux bond. Au lever du» rideau. 
Coco est une veuve toute fraî­
che. Baisos vient de se suicider

MONTREAL — L’honorable J.- 
Guy Cardinal, ministre de l’édu­
cation du Québec, est l’invité de 
Claude Lapointe et de Jean-Louis 
Gagnon, à l’émission Franc par­
ler, en couleur, le dimanche 19 
mai, à II h. 15 p.m. sur les 
ondes de CFTM-TV, canal 10, ù
Montréal. •

Le ministre de l’Education, l'ho­
norable Jean-Guy Cardinal qui est 
titulaire de mérite d’or de la fa-

laissant sa femme ruinée. 
L’ancienne fille de charcutier 
niçois ne perd cependant pas

(A suivre à la page 4)
• ■ ■■ i - — — ■ ■ ■■

eu lté de droit de l’Université de 
Montréal et commandeur de l’Or­
dre de l’Etoile équatoriale, a eu 
une carrière libérale et politique 
bien remplie.

Pour donner un bref aperçu 
de la vie active de l’honorable J.- 
Guy Cardinal, rappelons que de 
1950 à 1953, il exerça la profes­
sion de notaire à Lachine. De 1953 
à 1958, il fut assistant professeur 
à la faculté de droit de l’Univer­
sité de Montréal. En 1958, i) fut

promu professeur agrégé à la fa­
culté dont il devient le doyen en 
1965, poste qu’il occupa jusqu’en 
1967. alors qu’il fut appelé au
gouvernement de l’Union nationa­
le, à titre de ministre de l'Edu­
cation, en même temps qu’il ac­
cédait au conseil législatif de 
Québec.

L’honorable Jean-Guy Cardinal 
revit t*r. compagnie de Claude La­
ponne et de Jean-Louis Gagnon 
îvs différentes étapes de sa gran­
de carrière le dimanche 19 mai 
à 11 h. 15 p.m. soyez donc à l'é­
coute de son FRANC PARLER 
sur les ondes de CFTM-TV, ca­
nal “10“ à Montréal.

L'Honorable Jean-Guy Cardinal 
invité à l'émission Franc parler

Prix sans compétition
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Janine Sutto...
(Suite de la page 3)

la tête et décide de se rema­
rier. Il faut faire vite, très 
vite, car on cachera à tous la 
mort du mari et en même 
temps sa ruine. Car qui vou­

drait d’une veuve vieillissante 
et ruinée par surcroît?

Coco fera alors appel à son 
ami Maggy qui connaît tous 
les milliardaires sur le bout de 
ses doigts. Quelques personnes 
seront forcément dans le coup. 
Il y a Jean, «le fidèle secrétai­
re qui a servi les cinq maris de 
Madame. Il y a Auguste, le va­

let de chambre poète et écri­
vain qui connaît une citation 
peur chaque occasion. Il y a la 
fille Anna-Maria aux idées 
marxistes qui n'approuve pas 
du tout le projet. Il y a le fils 
Nicolas, un étudiant en scien­
ces politiques “qui ne sait rien 
faire’’, comme dit sa mère. Il 
y a enfin Valérie, l’infirmière

HORAIRE
CBFT - CANAL 2

DE LA TV
CFTM —CANAL 10

de Monsieur et longtemps a- 
mourouse silencieuse de son 
maître.

Par l’entremise de Maggy, 
nous verrons défiler chez Coco 
quelques candidats au maria­
ge: Anatole Longvy, un quin­
quagénaire tout à fait démodé: 
Pascal de Vontauban, un coin 
te riche comme Crésus, qui se 
révèle beaucoup plus jeune 
qu’on ne croyait. Vient aussi, 
mais celui-là sans être convo­
qué. Monsieur Bécot, un poli­
cier qui a eu vent de la mort 
de Baisos.

Croque-Monsieur est une piè­
ce du plus haut cominique qui 
réserve aux téléspectateurs

des rebondissements et des si­
tuations des plus cocasses:
Distribution:
Coco Baisos 
Jean 
Auguste 
Anna-Ma ria 
Nicolas

Janine Sutto 
François Cartier 

Jean Dalimain 
Elisabeth Lésionr 

Jean Faul>ert
Maggy Fauchois

Arlette Sanders
Anatole Longvy

Robert Rivard 
Valérie Michèle Morts
M. Bécot Marcel Cabay
I5. de Vontauban

Thomas Donohue

L'ambassadeur José Barrio 
Un inconnu Alphonse Piché

SAMEDI, LE 18 MAI

9.55— Aujourd’hui à CBFT
10.00— Charlie Chaplin
10.30— Sur la piste 

de Mashomba
11.30— Tour de terre
12.00— Pépinot
12.30— Les marionnettes

1.00— Les coulisses 
de l’exploit

2.00— Les quatre saisons 
2 15—Baseball
-1.45—Echos du sport
5.00— Charlie Chaplin
5.30— Cinéma
6.30— Télé journal
6.35— Langue vivante
7.00— Perdus dans l’espace
8.00— Cher oncle Bill
8.30— Billet de faveur

10.00— Les couche-tard
10.30— Les Cailloux
11.00— Téléjournal
11.15— Nouvelles du sport
11.30— Cinéma

DIMANCHE, LE 19 MA!

9.55— Aujourd'hui à CBFT
10.00— Charlie Chaplin
10.30— Jean le forain
11.30— Le jour du Seigneur
12.30— Lectures pour tous

1.00— Panorama religieux
1.30— Les travaux et 

les jours
2.00— L’enfant du cirque
2.30— Cent millions 

de jeunes
3.00— Du sport et des 

hommes:
4.00— La flèche brisée
4.30— Partout
5.00— Au bout de mon âge
5.30— L’heure des quilles 
G.39 Téléjournal
6.35— Atome et galaxies
7.00— Walt Disney 

présente
6.00— Les beaux 

dimanches
10.00— 2 plus 1
10.30— L’envers des 

hommes
11.00— -Téléjournal
11.15— Sport-dimanche
11.30— D’hier à demain

LUNDI, LE 20 MAI

9.55— Aujourd’hui à CBFT
10.00— Le roman de la 

science
10.30— Monsieur Surprise 

présente:
10.45— La souris verte
11.00— Zéro, un, Londres
11.30— Long métrage
1.15— Cinéfeullleton
1.30— Long métrage
3.00— Femme 

d’aujourd’hui
4.00— Bobino
4.30— Laboite à surprise
5.00— Linus
5.30— Les hommes 

de l’espace
4.00— Jeunesse oblige
5.25— Nouvelles sportives
5.30— Téléjournal
6.45— Aujourd’hui
7.30— Jinny
8.00— -Le paradis terrestre 
9.C0—Chapeau melon

et bottes de cuir
10.00— Le sel de la semaine 
11.20—Supplément régional 
11.30—Nouvelles du sport 
11.40—Cinéma
1.15— Téléjournal

MARDI, LE 21 MAI

9.55—Aujourd’hui â CBFT
10.00— Télévision scolaire 
i0.3û—Poly
«0.45—La souris verte
11.00— Histoire sans paroles

1.30— Long métrage
1.15— Cinéfeullleton
1.30— Les horizons ve rts
1.00— Mini-métrage 
1 oo—Femme

d’aujourd’hui 
I OO -Bobino
rv- La botte a surprla»

5 0n—!.*»« cadets de 
la forêt

5 30— La vie qui bat
4.00— Jeunesse obllgu
4.25— Nouvelles du spurt 
4 30—Télé Journal
6.45—Aujourd’hui
7.30— Les joyeux 

naufragés
8.00— Des agents 

très spéciaux
9.00— Rue des pignons
9.30— Mol et l’autre 

10.00—Tous pour un
. 10.30—Caméra 68

11.00— Téléjournal
11.20—Supplément régional
11.30— Nouvelles du sport 
U.40—Cinéma

1.15— Téléjounial

MERCREDI, LE 22 MAI

9.55—Aujourd’hui CBFT
10.00— Télévision scolaire
10.30— Monsieur Surprise 

présente
10.45— La souris verte
11.00— Les saintes chéries
11.30— Long métrage
1.15— Cinéfeullleton
1.30— Long métrage
3.00— Femme 

d’aujourd’hui
4.00— Bobino
4.30— La boite à surprise
5.00— Robin Fusée
5.30— Ultraman
6.00— Jeunesse oblige 
6.25—Nouvelles du sport
6.30— Téléjournal
6.45— Aujourd’hui
7.30— A guichet fermé
8.00— DTbervilie
8.30— Cinéma du mercredi

10.00— Les atomistes
11.00— Téléjournal 
11.20—Supplément régional
11.30— Nouvelles du sport
11.40— Sauve qui peut
12.30— Téléjournal

JEUDI, LE 23 MAI

9.55—Aujourd’hui CBFT
10.00— Télévision scolaire 
10.30 -Saturnin
10.45— La souris varte
11.00— Les grands voyages 
11.15—Histoire des

civilisations
11.30— Long métrage

1.15— Cinéfeullleton
1.30— Long métrage
3.00— Femme 

d’aujourd’hui
4.00— Bobino
4.30— La boite à surprise
5.00— Thierry la Fronde
5.30— Bidule de 

Tarmacadam
6.00— Jeunesse oblige 
6.25—Nouvelles du sport
6.30— Téléjoumal
6.45— Aujourd’hui
7.30— Les cavaliers de 

la route
8.00— Commando du désert
8.30— A la seconde
9.00— Au coeur du temps

10.00— Tirez au clair
11.00— Téléjournal
11.20— Supplément régional
11.30— Nouvelles du sport
11.40— Cinéma

1.15— Téléjournal

VENDREDI, LE 24 MAI

9.55—Aujourd’hui CBFT
10.00— Le roman de la 

science
0.30—Monsieur Surpris© 

présente
10.45— La souris verte 
11.00 La grande aventure
11.30— Long métrage
1.15— Cinéfeullleton
1.30— Long métrage
3.00— Femme 

d’aujourd’hui
4.00— Bobino
4.30— La boite â surprise
5.00— Roquet 

belles oreilles
5.30— Skippy le kangourou
6.00— Jeunesse oblige 
6.25—Nouvelles du sport
6.30— Téléjournal
6.45— Aujourd’hui
7.30— Age tendre
8.30— Premier choix 

10.00—Vivre
10.30— A communiquer
11.00 —Téléjournal
11.20— Supplement regional
11.30— Nouvelles du sport 
11.40—Cinéma

1.15— Téléjournal

SAMEDI, LE 18 MAI

7.30— Musique
7.45— Métro-matin
8.45— Les p’tlts 

bonshommes
9.00— Télé-bonbon

10.00— La cabane à Mldas
11.00— La roulotte du 

gros Bill
12.00— L’homme à la 

carabine
12.30— Ciné-samedl
3.30— Les trois 

mousquetaires
4.00— Sur le matelas
5.00— La rampe sportive
5.30— C’est arrivé 

cette semaine
6.00— Terre des jeûner
7.00— Jeunesse 

d’aujourd’hui
8.00— Les arpents verts
8.30— Les grands 

spectacles
10.00— Intrigues à Hawal
10.45— Dernière heure 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.15— Cinéma
12.40— Dernière édition

DIMANCHE, LE 19 MAI

9.30— Musique
10.00— Regard sur le monde
11.00— Bon dimanche
12.00— Nouvelle édition
12.30— Le coin du disque

1.00— Les hommes 
de l’avenir

1.30— Ciné-dimanche
3.30— Sur la sellette
4.30— Derniers recours
5.00— Télé-quilles
6.00— Escadrille 

sous-marlne
6.30— Music hall des 

jeunes
7.00— Le Virginlen
8.30— Chansons à vendre
9.00— Sauve qui peut

10.00— Histoire d’une étoile
10.30— Le piano-bar
10.45— Dernière heure 

et nictco
11.00— La ronde des sporti
11.15— Franc parler
12.00— Cinéma

1.30— Dernière édition

LUNDI, LE 20 MAI

7.15— Musique
7.30— Les p'tlts 

bonshommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes 
10.35—Leçons de beauté
10.45— L’école du bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Eternel amour
12.00— Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30— Ciné-mldl
2.00— Ciné-lundl
3.30— Les deux font 

la paire
4.00— Fury
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Super héros
6.00— Télé-Métro
6.40— Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Au delà du réel
8.30— Ma sorcière 

blen-aimée
9.00— Lecoq et Fils
9.30— Formi... formidable

10.00— Les trois cloches
10.30— Venez donc 

chez mol
10.45— Dernière heure 

et météo
11.00— La ronde ues sports
11.15— Cinéma
12.45— Dernière édition

MARDI, LE 21 MAI

7.15— Musique
7.30— Les p’tits 

bonshommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes 
10.35—Leçons de beauté 
10.45—L’école du bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Eternel amour
12.00— Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30— Clné-midl
2.00— Clné-mardl
3.30— A vous de Jouer
4.00— Le comte de 

Monte-Cristo
4.30— Zoo du capitaine 

Uonnomme
5.30— Marine Boy 
b.00—Télé-métro 
6.50—Sports images

7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— L’homme à la valise
8.30— Cré-Basile
9.00— Claude Blanchard
9.30— Peter Gun

10.00— Plaza Fortune
10.45— En première page 

et méléo
11.00— La ronde des sports
11.15— Cinéma
11.30— Cinéma
12.45— Dernière édition

MERCREDI, LE 22 MAI

7.15— Musique
7.30— l.es p’ttts 

bonshommes
7.45— Métro-matin
8.45- 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes 
10.35—Leçons de beauté
10.45— L’école du bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Eternel amour
12.00— Première édition
12.15— Ciné-roman
12.30— Clné-midl
2.00— Ciné-morcrcdl
3.30— A vous de Jouer
4.00— Le dernier 

des Mohicans
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Zorro
6.00— Télé-métro 
6.50—Sports Images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Le fugitif
8.30— Réal Giguère 

illimité
9.30— Les Incorruptibles

10.30— Deux pianos
10.45— En première page 

et météo
1100—La ronde des sports 
11.10—Cinéma
12.30— Dernière édition

JEUDI, LE 23 MAI

7.15— Musique
7.30— Les p’tits 

bonshommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-36
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes 
10.35—Leçons de beauté
10.45— L’école du bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Eternel amour 
1Z.00—Première édition 
12.15—Ciné-roman
12.30— Ciné-mldl
2.00— Ciné-jeudi
3.30— A vous de jouer
4.00— Les hommes volants
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Maman bagnole
6.00— Télé-métro 
6.40—Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— Un peu, beaucoup
8.00— Mon martien 

favori
8.30— Cinéma

10.00— Secret bien gardé
10.30— Chez le père Gédéon
10.45— En premiere page 

et météo
11.00— La ronde des sports
11.10— Cinéma
12.40—Dernière édition

VENDREDI, LE 24 MAI

7.15— Musique
7.30— Les p’tits 

bonshommes
7.45— Métro-matin
8.45— 36-24-'»»*
9.00— Toast et café

10.00— Voix de femmes 
10.35—Leçons de beauté
10.45— L’école du bonheur
11.00— Voix de femmes
11.30— Eternel amour
12.00— Première édition 
12.15—Ciné-roman
12.30— Ciné-midi
2.00— Ciné-vendredi
3.30— A vous de jouer
4.00— Fusée XL-5
4.30— Zoo du capitaine 

Bonhomme
5.30— Super héros
6.00— Tcle-métro 
6.50—Sports images
7.00— Dernière heure
7.15— Télé-métro
7.30— En première
9.15— L’école du bonheur
9.30— Bravo... Encore

10.30— Toute la ville 
en parle

10.45— En premiere page 
et météo

11.00— La ronde des sports
11.10— Cinéms
12 10—Dernière édition

iL ES DISQUES

Un grand bâtisseur
(Ecrit spécialement pour 

L’Action populaire)

Radio-Marie dans la collection 
“Chrétiens rayonnants*’ RM-36805, 
numéro 3, nous livre sous le ti­
tre “Toi qui as bâti” un très 
bel enregistrement.

C’est un enregistrement qui in­
téressera les adultes mais qui 
pourra enthousiasmer et réconfor­
ter les jeunes qui gardent au 
coeur un idéal.

La pochette du disque porte en 
sous-titre “Messages du cardinal 
Joseph Cardijn aux jeunes tra­
vailleurs du monde entier".

Pour ceux, qui par impossible, 
ne connaîtraient pas le cardinal 
Cardijn, rappelons qu’en 1912, a­
lors qu’il était jeune prêtre, il 
fonda dans un faubourg de Bruxel­
les un mouvement qui est devenu 
la JOC (Jeunesse ouvrière catho­
lique). Au début de l’oeuvre le 
jeune abbé déclarait au dix pre­
mières jeunes travailleuses: “Si 
vous avez la foi nous irons à la 
conquête du monde".

Le mouvement en effet a connu 
un succès mondial. Il a connu des 
heures de gloire au Canada fran­
çais quand le P. Henry Roy en 
était l’intrépide animateur. On sait 
que le P. Henri Roy, fondateur 
de tant d’oeuvres, est mort pré­
maturément il y a une couple 
d’années après s’ètre employé jus­
qu’à son dernier souffle à insuf­
fler sa foi, sa soif de conquête 
des âmes à la jeunesse. Depuis 
six ou sept ans tout craque au 
Canada français, même un cer­
tain clergé se veut avant-gardiste 
et s’imagine qu’avec les réformes 
très rapides on attachera la jeu­
nesse à l’Eglise. Le malheur c’est 
que tout cela est tenté en pre­
nant prétexte du Concile Vatican 
IL N’est-on pas allé en certains 
milieux jusqu’à déclarer que la 
magistère de l’Eglise avait im­
posé la langue profane pour tou­
tes les cérémonies religieuses. La 
vérité c’est que l’Eglise dans sa 
sagesse millénaire a voulu rejoin­
dre les masses en rendant acces­

sible certains textes liturgiques. 
Nous sommes loin du motu pi\>- 
pr io de St-Pie X qui voulait la ré­
forme du chant grégorien. Même 
le pape actuel. Sa Sainteté Paul 
VI, ne perd aucune occasion 
d’exalter le latin comme langue 
de l’Eglise unie. Et je sais un curé 
des environs de Québec qui a gar­
dé au moins la grand-messe chan­
tée en latin en utilisant le grégo­
rien. Mais il y a chez certains 
catholiques un goût de la destruc­
tion, du changement, de rénova­
tion intempestives.

Si en voulant attirer les jeu­
nes dont l’assistance aux offices 
religieux diminue on perd ceux 
qui sont plus figés, nous assiste­
rons à une brisure profonde au 
sein de l’Eglise qui ne mourra

(A suivre à la page 5)

"Age tendre" 

et les voyages
Age tendre du vendredi 24 

mai à 19 h. 30. par le travers 
de la chanson etsur un air de 
fête, vous invite à ‘causer voy-4 
âge".

Françoise Lemieux et Philip 
pe Arnaud vous présenteront 
quelques jeunes qui ont voyagé 
et qui parleront de leurs expo 
riences.

Les invités: Les Sinners.
Pierre Calvé. Jocelyne Pascal. 
France Ouellette et Claude Du­
bois.
Les Sinners seront accompa­
gnés d’Andrée Courneau. la jo­
lie blende du film K id Senti­
ment. Andrée Cousineau chan­
tera .le thème du film.

Rappelons que France Ouel­
lette fut Tune des Lauréates du 
Concours 28 jours de l’année 
dernière, catégorie interprète. 
Elle a fait quelques émissions 
depuis.

Age tendre du 24 mai. sous 
le signe du voyage, une tendre 
invitation à la chanson... "par­
tie”...? Réalisation: Jean Le- 
tarte.

Satisfaction garantie
Vous aurez bon usage de l'ouic qu'il vous reste

APPAREILS 
AUDITIFS $75.00 TOUS 

GENRES
Réparations — Accessoires — Batteries

Pour toutes marques
Ecrivez ou téléphonez au

CENTRE AUDITIF C. CARON & FILS
37 nord. Place Bourget Joliette, P.Q., Tél. 756-4624
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Au Séminaire
LE CEGEP RENCONTRE LE

PERSONNEL RELIGIEUX

Mardi, le 7 mai dernier, eut 
lieu la rencontre des membres 
du Conseil d’administration du 
CEGEP de Joliete avec tous 
les religieux et prêtres sécu­
liers résidant au Séminaire de 
Joliette.

Cette rencontre qu’on pour­
rait appeler “historique” eut 
lieu dan-s la salie de commu­
nauté à 5 h. M. Jean-Louis 
Marchand, Directeur général 
CEGEP de Joliette avec tous 
ment le rôle que remplira pro­
chainement la nouvelle direc­
tion du Séminaire. Il rappela 
brièvement les services rendus 
par la Communauté des Clercs 
de St-Viateur à la ville de Jo­
liette et dans la région depuis 
plus de cent vingt ans. M. 
Marchand termina en deman­
dant au personnel religieux la 
plus grande collaboration pour 
la réussite du CEGEP.

M. Roger Cloutier, président 
du Conseil d’administration du 
CEGEP, adressa également la 
parole. U assura, à son tour, le 
personnel du Séminaire de la

Un grand...
(Suite de la page 4)

pas, certes car elle a les gages 
de la pérennité, mais elle souf­
frira dans son expansion. D’ail­
leurs ne voit-on pas une crise du 
recrutement sacerdotal et un ra­
lentissement dans les vocations 
chez les religieux et les religieu­
ses.

Revenons à celui que le Vati­
can a voulu honorer en le coif­
fant du chapeau rouge à un âge 
très avancée. Dans le très beau 
disque qui nous occupe on peut 
entendre quelques extraits de dis­
cours et entrevues du cardinal Jo­
seph Cardrjn. Le titre de cet en­
registrement est “Toi qui as bâ­
ti”, c’est un thème de Dumont- 
Bordeleau chan.é par Léo Bou­
dreau.

La face 1 porte des extraits des 
discours et interviews du cardinal 
dont voici les titres “Eglise tou­
jours jeune”; “Jeunes travail­
leurs”; “Solidarité internationa­
le”; “Souvenirs personnels”.

A l’avers la chanson thème “Toi 
qui as bâti”; nous est livrée et 
“Sur cette terre” d’André Jon- 
deau; “Toi qui voudrais” du mô­
me autaur et interprété par Jac­
ques Grindel; “Il fait bon vivre” 
de Pierre Maniglier, chantés par 
Eschaliers de la Cité; “Tiens 
bon” de Paul Helluin — Negro 
spiritual, chanté par Paul Du­
mas. On aurait pu se dispenser 
de ce negro spritual, mais que 
voulez-vous, la mode est la mo­
de même en ce milieu chrétien. Il 
n’y a pas de mal à cela mais un 
autre enregistrement aurait pu 
s’en occuper. En dernier lieu 
“Toi” de Dumont-CIéments chan­
té par Patricia Cléments.

C’est un souffle de foi, d’amour 
que l’on peut entendre.

collaboration de son Conseil a 
fin que le -plus petit CEGEP de 
la Province devienne le plus 
beau et le mieux organisé. Voi­
ci les noms des membres du 
Conseil d’administrâtion : M M. 
Roger Cloutier. Charles Robil- 
lard. Jacques Suzor, G.E. Jo- 
doin et Mme Jean-Paul Cor- 
rivearu.

A la suite d’un Coquetel pré­
paré par M. Laurent Grenier, 
secrétaire “pro tempore", les 
membres du Conseil d’adminis­
tration du CEGEP furent invi­
tés à prendre le souper au ré­
fectoire des professeurs, sur la 
fin du repas, Mme Corriveau 
souligna le rôle important joué 
par les prêtres séculiers dans 
la vie du Séminaire.

S. LAPORTE A “TOUS 
POUR UN”

II nous fait plaisir de souhai­
ter à Simon Laporte, de 12e an­
née classique, le plus grand 
succès dans sa participation 
au programme radiophonique 
de “Tous pour un”. Après a 
voir réussi l’examen écrit. Si­
mon Laporte fut choisi parmi 
cinq concurrents à l’examen o 
ral. en répondant aux ques­
tions préliminaires sur une c 
tude de Jules Vernes que le 
poste de Radio-Canada met au 
programme pour son émission 
de mardi prochain, le 14 mai.

Simon Laporte est le fils de 
M. et de Mme Antonio Laporte, 
de St-Eélix-de-Valois.
SEMAINE DES ACTIVITES 

PARASCOLAIRES

Du 6 au 13 mai. s’est tenue 
au Séminaire, 'une semaine des 
Activités parascolaires organi­
sée par les élèves de 8e an­
née classique. A cette occasion, 
eut lieu une exposition des tra­
vaux réalisés «au Studio d’Art 
et au foyer des Sciences natu­
relles. Mercredi après-midi, 
les élèves de 8e année ont joué 
à la salle académique une Co­
médie devant les confrères du 
cours secondaire. Dans la soi­
rée, ils ont joué de nouveau 
pour les parents et amis.
Les débuts d'un Sous-Préfet

Ont participé à la Comédie 
en -un acte. 2 tableaux, de Paul 
Croiset. Michel Bélair (Sous- 
Préfet); André Marchand: (Se­
crétaire Général): Gaétan Na­
deau (Maître d’hôtel); Bernard 
Voyer (le Baron); Pierre Lan­
dry: (Capitaine de la Gendar­
merie): les Gendarmes: Ser­
ge Brien. Bernard Denis, Luc 
Ducharme. Y.-René Marchand. 
André Précourt et Claude St- 
Georges. Chacun a bien jcué 
son rôle. Tours méritent des fé­
licitations. MM. Claude Boileau 
et Gilles Reid ont fait la mise 
en scène. Les décors, préparés 
par le Fr. Gaston Morin, c.s.v.. 
ont été très applaudis.

L'ORCHESTRE DE 8e

La première partie de la soi­
rée fut consacrée à la musique. 
Le Père Roland Brunelle. c.s. 
v.. directeur de l'harmonie sco­
laire. avait préparé, avec une 
quinzaine d’élèves de 8e année,

un orchestre digne de grands 
musiciens. Durant près d’une 
demi-heure, ces jeunes artistes 
ont interprété plusieurs pièces 
musicales très goûtées d? l’au­
ditoire. Nous .les félicitons. Voi­
ci les noms .des musiciens: J. 
Grypinich, J. Gagnon. Y. Des- 
rcsiens, F. Laurin. M. Groulx. 
F. Mondor. D. Casaubon. L. 
Mar.solais. F. Laporte. D. Lau­
rendeau. R. Fréchette. S. Hu- 
don. P. RocheviHe. L. Boisvert. 
R. Boucher.
EXPOSITION DE PEINTURES

Plus d’une trentaine de pein­
tures sont exposées au deuxiè­
me étage de l’Aide Beaudry. 
Ces peintures exécutées au 
Studio d’art par un groupe d’é­
lèves. sous la responsabilité 
du Père Maximilien Boucher, 
c.s.v.. représentent des paysa­
ges. des animaux, etc...

On peut également voir un 
village miniature exécuté sur 
carton. Un tableau représente 
une étude sur les an anaux. Des 
cahiers d’élèves témoignent du 
travail accompli par les élèves 

dans les Sciences naturelles.
Il convient de féliciter tous 

les participants de cette Semai­
ne des Activités parascolaires. 
Ils sont au nombre de 65. Les 
cours postscolaires ont permis 
à ces étudiants de développer 
leurs talents, soit:

dans les Sciences Naturelles, 
sous la direction de M. Roger- 
0. Forget, professeur; soit dans 
l'audition musicale et les chan­
sons canadiennes, avec M. 
Jean-Pierre Blais, professeur: 
ou bien avec le Père Roland 
Brunelle. c.s.v. pour les mem­
bres de l'Harmonie scolaire ou 
/de l’Orchestre, «soit avec le 
Père Maximilien Boucher, c.s.- 
v.. au Studio d*Art. Enfin, avec 
MM. Claude Boileau. Gilles 
Reid et le frère Gaston Morin, 
c.s.v.. pour le Théâtre.

La Direction des études du 
cours secondaire classique mé­
rite des félicitations pour l’en­
couragement qu’elle a appor­
tée au développement des ta­
lents par les coims parascolai­
res. Plus de la moitié des élè­
ves d’éléments ont profité de 
ces cours.

LA MARCHE DES JEUNES

La fin de semaine du 5 mai. 
plus de soixante-dix jeunes, 
gars et filles, accompagnés 
d'un aumônier, de trois sémi­
naristes et d'une religieuse, se 
dirigèrent vers Yamachiche d’a­
bord pour souper ensemble et. 
ensuite, entreprendre le trajet 
à pieds qui les a conduits à 
Pointe-du-Lac où ils se rassem­
blèrent dans l’église du lieu 
pour la liturgie pénitentieüe.

Le coucher eut lieu dans les 
éco’es de l’endroit. Le diman­
che matin, la levée du corps 
s’effectue vers 7 h. Le contin­
gent se remit en marches vers 
8 lu 15 et cette fols la destina­
tion était la basilique du Cap* 
de-la-Madeleino

Les 2000 jeunes participants 
de ce coin de la Province se 
rencontrèrent pour la célébra­
tion eucharistique.

Les gars et les filles du Col­
lège ont manifesté leur appré­
ciation de cette expérience et 
se promettent de la recommen 
cer l’an prochain. Ils revin­

rent, espcrons-le. avec un plus 
grand désir d’approfondir le 
thème de cette marche: “Croi­
re aujourd’hui”.
Nous -tenons ici à remercier 
tous les professeurs et les élè­
ves du Collège qui ont aidé à 
l'organisation do cette expé­
rience humaine et chrétienne, 
en particulier Luc Moreau de 
Rhéto et les responsables de la 
Radio-Etudiante.

REUNION ANNUELLE DES 
PROFESSEURS LAÏQUES

La réunion annuelle des pro 
fesseurs laïques du Séminaire 
a eu lieu, jeudi soir le 9 mai. A 
cette occasion, on a prolongé le 
mandat du Conseil exécutif, vu 
l'implantation prochaine du 
CEGEP dans le Collège. M. 
Laurent Beaudoin conserve la 
présidence, tandis que M. An 
dré Bru.neau demeure vice 
président. M. René Ostiguy est. 
le secrétaire. M. Bernard Ling, 
trésorier. Enfin, M. Gaétan La 
fond agit comme conseiller.

NOUVELLES DES ANCIENS

Le Rev. Père Norbert Four 
nier, c.s.v.. (1938-46). du 94e 
cours, professeur au Séminni 
re de 1950 à 1060. a été élu Su 
perieur Provincial de la Pro 
vince Religion e de Joliette .sa 
medi le 11 mai.

Né à Manvilie, R.I. le 9 dé 
cembre 1923, le Père Fournier 
fut ordonné prêtre le 3 juin 
1959. Après des études à l’Heo 
le Normale de Montréal, il en­
seigna la philosophie au Sémi 
naire. et en même temps les 
Sciences Religieuss à l’Univer 
site de Montréal, le Père Four 
nier est l’auteur du volume 
“Exigences actuelles de la ca 
téchèse” et de quelques autres 
publications.

Au nom du Personnel du Sé 
mrnaire nous félicitons le Père 
Fournier et nous lui souhaitons 
un heureux provincialat.

Le Père André Brien, c.s.v.. 
Directeur des études au cours 
collégial, et dernièrement nom 
mé directeur des services pé 
dagogiques au CEGEP, a été 
nommé Conseiller du Disc ré- 
tofcre provinciale de la Comniu 
milité. Nos félicitations.

Par suite de la démission de 
quelques curés, des change 
ments ont lieu dans le diocèse. 
M. l’abbé Hector Geoffroy 
(1923-30), quitte la paroisse de 
Ste-Emmélie pour St-Félix-de 
Valois; M. Antonin Audy (1930 
37) remplacera M. Geoffroy 
à Ste-Emélie. M. l’abbé Fer­
nando Blouin. professeur au sé­
minaire de 1935-36. prendra 
charge de la paroisse de Ste- 
Elisabeth, tandis que M. l’abbé

Robert C ré peau (1940-47). lais­
se le vicariat de Rawdon pour 
remplacer M. Audy à St-Cléo 
plias. M. l’abbé Evariste Le­
blanc. vicaire à St-Jean-Bap­
tiste, remplace .M. Blouin à St 
Zenon.

Nous félicitons ces nouveaux 
curés. Nous souhaitons à M. 
Alcidas Allard et Sylvio Lapor­
te une heureuse retraite.

Jean Oroisetière (1954-57). du 
llle cours, a été nomme Prési­
dent du Comité des Loisirs de 
St Jean Baptiste, de Joliette.

M. l’agronome Yvanhoe Co 
derre (1932-34). du 83e cours, a 
été élu secrétaire du Conseil 
d’administration de la Caisse 
Populaire de Saint Pierre. Jo 
liette.

Nous accueillions avec joie l*' 
Père Bruno Drolet, c.s.v.. pro 
fossetir de philosophie. qui 
vient de passer une année aux 
études â Paris.

Le Père Gaston Harvey, c. 
s.v., missionnaire au Pérou, 
passe quelques jours à son A! 
ma Mater. Nous l’invitons à re 
venir souvent.

St-Cuthbert
(U.. Notre CorrespjnoantI

JUBILE D'ARGENT 
DE MARIAGE:

Mercredi, le 1er niai dernier 
marquait le jubilé de mariage 
d une de nos familles, M. et Mme 
Georges Sylvestre (Jeannine Thi­
bault). Ce 25e de mariage s’est 
fête dans Tint imité de leur foyer 
avec leurs six enfants, mais pour 
souiigner leur action de grâce au 
Seigneur, toute la famille a par­
ticipé â une messe chantée à l’in­
tention des jubilaires. Nous sou­
haitons à ce foyer de chez-nous 
nos meilleurs voeux de santé et 
de jore familiale.
UN MISSIONNAIRE 
PARMI NOUS:

Le 5 mai arrivait à St-Cuihbert, 
le 1*. Normand Blais, des Missions 
étrangères de Pont-Viau. mission­
naire aux Philippines, et fils de 
M. el Mme Armand Blais de St- 
Cutliberl, demeurant chez Dame 
Paul Fafard. Il revient au pays 
pour visiter ses proches parents 
cl ses confrères de Joliette. Nous 
lui souhaitons un agréable séjour 
de rcjxxs.
L’ANNIVERSAIRE D’UNE 
PAROISSIENNE:

Le 10 mai dernier, Mme veuve 
Alphonse Fafard , du village a­
vait le grand bonheur de célébrer 
avec ses enfants le 95e anniver­
saire de sa naissance, elle entre

(A suivre a la page 8)

Bureau à louer
Entièrement climatisé et ventilé, plafond lu 

mineux, garage chauffé.
S’adresser à

ALAIN BARRETTS 
375, Manseau, Joliette 

Tel. 753 7554

C’est grâce au microsillon un plai­
sir inoui que d’entendre la voix 
heurtée, scandée, brisée, de ce 
fier lutteur qui a donné toute sa 
jeunesse, toute sa force, tout son 
élan et toute sa verte vieillesse à 
l’idéal transcendant dont il s’est 
fait le propagandiste mondial.

Croyez-moi jeunes et moins jeu­
nes entendez cet enregistrement 
qui provient du studio Radio-Ma­
rie, 12, rue St-Denis, Cap de la 
Madeleine et cela vous reposera 
des insignifiances que véhiculent 
la radio et la télévision.

Ecoutez, nous le répétons cet 
enregistrement qui apportera de 
la fraîcheur et du réconfort à ceux 
nombreux de nos jours qui sont 
en désarroi spirituel et moral et 
même aux autres.

Rodolphe Laplantc

EN CAS D'ACCIDENT

LETTRAGE DE CAMION 
ENSEIGNES NEON

*t)

*
à
/

i
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467/ St-Charles-Borromée, N. 756-4150 Joliette
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Courrier de

St-Roch de l'Achigan
par Claude Beauchamp

■ —r t r—i---------------- ------ —— ————

B APTE MHS:

Samedi le A mai a été baptisée 
Marie, Hélène, Julie Allard, fiHe 
de Gérard Allard et de Gisèle 
Lamarche. Parrain et marraine 
Orner Guilbeault (Imelda Allard) 
oncle et tante de l’enfant. Por­
teuse, Lucie Allard, cousine de 
l’enfant.

Dimanche le 5 mai a été bap­
tisée Marie, Nicole, Pascale Ra- 
cette, fille d’André Racette et de 
Micheline Perreault. Parrain et 
marraine, Claude Duquette (Nico­
le Perreault) oncle et tante de 
l’enfant. Porteuse, Diane Per- 
reaalt) oncle et tan-te de l’enfant. 
Porteuse, Diane Perreault, tante 
de l’enfant.

Dimanche le 5 mai a été bap­
tisée Marie, Réjeanne, Martine 
Muloin, filie de Réal Muloin et 
de Lise Lemire. Parrain et mar­
raine, Maurice Malo (Réjeanne 
Muloin) oncle et tante de l’enfant. 
Porteuse, Danielle Muloin, soeur 
de l’enfant.

Félicitations à Mme Charles- 
Edouard Ma ri en, de St-Paul-l’Er- 
mite qui est l’heureuse gagnante 
d’une perruque. Tirage au profit 
des missions de l’abbé J.-W. Apu- 
ri du Ghana. C’est M. l’abbé Ré­
jean Majeau qui a fait la pige 
vendredi le 3 mai.

CASR:

Prochaine compétition diman­
che le 19 mai lorsqu’il présentera 
un gymkhana, inscriptions et dé­
tails voir page sportives.

RALLYE:

Jeudi soir le 16 mai le rallye 
pavé présenté par le Club Auto 
Sport Métropolitain, renseigne­
ments Pierre Bellefeuille à 388­
5822.

CLUB OPTIMISTE:

Les membres du club Optimiste 
L’Epiphanie-Sr-koch ont reçu leur 
premier bulletin hebdomadaire. Le 
tout est assez révélateur et félici­
tations à M. Benoit Bernier. Ceux 
qui veulent en faire partie venez 
nous rencontrer tous les lundis à 
6 h. 30 p.m. au Club de Golf de 
L’Epiphanie.

CLUB MUSTANG:

le Club Mustang Joliette orga­
nise pour samedi le 18 mai une 
grande soirée dansante au profit 
du club. Le tout sera présenté 
au “Key Club’’ de l’Hôtel Wind­
sor de Joliette. Pour cette soi­
rée ils ont réservé les services de 
Torches!re de Sherbrooke “Les 
quatres temps”, l’animateur se­
ra nul autre que celui de “Bon­
soir copains” le sympathique Jean
Malo. Bienvenue.

Je l'ai lu dans... / ActlOfl POPULAIRE

Nonvea u !
Carrelage
de tapis Ozite!
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St-Esprit
(De Notre Correspondant)

NOUVELLES FAMILLES:

La saison des déménagements 
a permis à notre paroisse de s’en­
richir de quelques nouvelles fa­
milles: M. et Mme Jean-Paul Pi­
tre et leurs trois enfants occu­
pent maintenant la maison de M. 
et Mme Fernando Grégoire sur 

’ la rue Principale. M. et Mme Hen­
ry Foster et leurs deux enfants 
occupent le logis de M. et Mme 
René Trudel .aménagé dans l’an­
cien magasin. M. et Mme Clément 
Boivin et leurs enfants demeu­
rent sur l’avenue Laviolette dans 
l’ancienne maison de M. et Mme 
Conrad Perreault. Nous sommes 
heureux de leur souhaiter la plus 
cordiale bienvenue.

DEPARTS:

Quatre familles ont laissé no­
tre paroisse pour aller s’établir 
à l’extérieur: M. et Mme Louis 
Lefebvre et leurs deux enfants 
sont allés demeurer à Ste-Thérè- 
se-de-Blainville. M. et Mme Guy 
Martel et leurs enfants sont ren­
dus à Ste-Julionne. M. et Mme 
Jean Guillemette et leurs enfants 
demeurent maintenant dans Mont­
réal. M. et Mme Germain Thuot 
et leurs enfants habitent à St- 
Alexis. A toutes ces familles qui 
nous ont quittés nous disons: au 
revoir et bonne chance!

CORRECTION:

M. et Mme Jean-Guy Lebeau de­
meurent dans le logis au-dessus 
de M. et Mme Gilles Collin et 
non pas Gilles Morin, comme 
on pouvait le lire la semaine der­
nière.

DEMENAGEMENTS:

Pour continuer la liste déjà com­
mencée, voici les noms de ceux 
qui ont déménagé tout récem­
ment: La famille Ronald Charbon- 
neau occupe maintenant la mai­
son où demeurait la famille Philip­

pe Landry. La famille André Le­
sage a remplacé celle de M. Ro­
nald Charbonneau sur la rue Gré­
goire. M. et Mme Gérald Thuot 
et leurs enfants occupent mainte­
nant leur nouvelle demeure cons­
truite près de l’école Thérèse- 
Martin sur une nouvelle rue. M. et 
Mme Charles Majeau et leurs en­
fants doivent bientôt occuper le 
logis laissé vacant par le départ 
de la famille Jean Guillemette. 
M. Jean Gauthier demeure dans 
le logis situé au-dessus de M. et 
Mme Odiîon Lemire sur la rue 
des Ecoles. M. et Mme Jean Ville- 
maire occuperont bientôt le logis 
laissé vacant par le départ de la 
famille Armand Lapai me dans le 
rang Rivière Nord. Nous espé­
rons avoir plus de précisions pour 
pouvoir vous communiquer d’au­
tres changements qui intéresse­
ront tous nos lecteurs.

MESSES RYTHMEES:

Tous les paroissiens et nos vi­
siteurs apprécient grandement les 
chants de la messe de 11 h. TI 
faut féliciter le groupe de jeunes 
qui ont pris l’initiative de ces 
messes rythmées, en particulier, 
Jean-Marcel Raymond, organiste, 
et le soliste, Paul Cloutier. Mer­
ci également à nos chantres ha­
bituels de la messe de 9 h. 30 
ainsi qu’à notre organiste attitrée, 
Mlle Gilberte Villemairc. Conti­
nuons à participer de plus en 
plus au culte divin et à former 
une vraie communauté priante.

PROCHAIN BINGO:

Les Filles d’Isabelle de notre pa­
roisse invitent tous leurs amis à 
un bingo qui se tiendra à l’école 
Dominique-Sa vio à St-Esprit, sa- 
msdi, le 25 mai prochain. C’est 
une date à retenir. L’heure: 
8 h. 30 p.m. *

CHEZ GILLES:

Mmes Aurèle et Jacques Collin 
sent heureuses de vous inviter au 
p. tit restaurant, situé sur la rou­
te 18 et qui portait l’enseigne

(A suivre à la page 8)

Doux, chauds, silencieux... plus de cirage, plus de polissage !
Les carreaux de tapis Ozite avec caoutchouc 
imprégné à l’endos ont 12" carrés. Us sont fa­
briqués de fibre Vectra® bon teint, résistant aux 
taches. Ils ne peuvent ni se décomposer ni 
moisir. L’installation est 6l facile que vous pou­
vez la faire vous-même. Collez simplement, avec 
du rubanadhésif,2 rangées de carreaux s’entre­
croisant au milieu de la pièce. Tous les autres 
carreaux se posent à secl Pas besoin d’adhésif.
SI une tache se produit sur un carreau, vous 
n’avez qu’à l’enlever, le laver et le replacer. Le 
nettoyage à l’aspirateur ne les déplacera pas.
Assortiment complet de couleurs. Toutes les
couleurs sont disponibles dans les largeurs broadloom. Idéal pour la cuisine, la 
salle de bain, la salle familiale, le boudoir, la chambre d’enfant! Où poserez-vous 
vos carreaux de tapis Ozite? Donnez libre cours h votre Imagination!

Carreau 
de 12" x 12"

A (MIuHII V
%.
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Ltim.If M «U

FACILES A INSTALLER

98
CARRELAGE DE TAPIS
fabriqué de fibre oléfine\/0CÏI*O *

Recherchez le nom OzHe h l’endos
VOYEZ LES DEPOSITAIRES CI-DESSOUS

GEDEON DION
TAPIS — PRELARTS — TUILES

119 nord. Place Bourget Tel. 756-6632 Metfe

JULIEN PICHETTE
TAPIS — PRELARTS — TUILES

142, Gomecii Tél. 756-6443 Joliette

FOYER DE LA COULEUR INC.
TAPIS — PRELARTS — TUILES

843, Notre-Dame Tél. 756-1019 Joliette

FERME A MIDI LE SAMEDI
Oiitem) ( h. la h.*iqup tltpo*éa d’Oalto Corp. of Canada Ltd.
La fibre o!6fln»‘V*c.ttwQÿ «ortelnlQiao-par^nJairf Itwra^ml'Umlnatea Co«»pm*,*in© tllvlalon d'tnjay Chamlcal Company,
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Le Centre de main d oeuvre 
et son rôle dans l'intégration 
des Néo-Canadiens

Parmi les nouveaux objectifs du 
gouvernement canadien, le mi­
nistère de la Main-d’oeuvre et de 
l’Immigration a un rôle important 

ù. jouer dans l’établissement et Tin- 
tégration des étrangers qui choi­
sissent de venir s’établir au Ca­
nada. Rien ne doit être négligé 
pour rencontrer les besoins des 
individus et des familles et il faut 
tout mettre en oeuvre pour faci­
lity l’intégration de ces person­
nes dans Le milieu qu’elles ont 
choisi. Il va sans dire que les 
conseillers en main-d’oeuvre de 
nos différents bureaux à travers 
le pays font partie intégrante du 
mécanisme d'imm igration.

Il convient de menaonner qu’a­
vant d’être acceptés au pays, les 
immigrants sont soumis à cer­
taines exigences. Dès qu’ils arri­
vent au pays, ceux qui n’ont pas 
d'emploi se présentent à un bu­
reau du Centre de main-d’œuvre 
du Canada où aura lieu une en­
trevue en profondeur et ceci, par­
ce qu’ül faut que Pimmigrant soit 
bien renseigné sur. différents su­
jets comme par exemple l’assu­
rance-maladie, les allocations fa­
miliales, les exigences et les nor­
mes scolaires, les centres com­
merciaux, les écoles françaises ou 
anglaises, les règlements du cré­
dit etc.

Toujours fidèle à sa politique 
de non discrimination, le Centre

de main-d’œuvre du Canada ac­
cueille avec la même attention 
toutes les personnes désireuses de 
travailler, quelques que soient la 
race, la nationalité ou la religion 
et on s’efforce de trouver un em­
ploi qui soit conforme au métier, 
à la profession ou aux qualifica­
tions du candidat. Si un tel em­
ploi n’existe pas -dans notre lo­
calité ou dans notre région, le 
Centre de main-d’œuvre du Ca­
nada s’efforce de solutionner le 
problème en essayant de trouver 
ailleurs du travail dans un do­
maine similaire. Il arrivera mê­
me que le conseiller en emploi 
accompagnera personnellement 
l’immigrant chez un employeur é­
ventuel, afin d'éliminer l’appré­
hension que pourrait ressentir 
l’employeur ou le travailleur. De 
plus, l’aide apportée au nouvel 
arrivant ira parfois jusqu’à lui 
aider à se trouver un logement.

Il faut bien comprendre que 
•toutes ces démarches relatives 
aux immigrants sont accomplies 
sans restreindre aucunement les 
efforts réalisés par les Centres 
de main-d’œuvre pour venir en 
aide aux autres clients. En effet» 
n’importe quel citoyen canadien 
ou immigrant peut profiter de 
l’aide prévue en vertu du pro­
gramme de mobilité de la main- 
d’œuvre, lequel prévoit le paie­
ment de dépenses de voyage et

Emplois disponibles au 
Centre de main-d'oeuvre 
du Canada de Joliette

même de déménagement à un 
chercheur d’emploi qui ne peut 
travailler chez lui mais qui ob­
tient du travail dans une autre 
zone.

En ce qui concerne les immi­
grants, comme d’ailleurs tous les 
autres clients, le bureau du Cen­
tre de main-d'oeuvre du Canada 
de Joliette croit apporter une im­
portante contribution. Il a en ef­
fet à son crédit le placement de 
plusieurs nouveaux arrivants; 
ceux-ci possédaient une réelle 
compétence dans les domaines où 
il était pratiquement impossible 
de trouver quelqu’un localement. 
Ces immigrants sont maintenant 
vraiment intégrés dans notre mar­
ché du travail et iis sont enchan­
tés de trouver, outre la sécurité 
la conviction d’être utiles à leur

nouveau pays d’adoption.
Le Centre de main-d’oeuvre du 

Canada croit, dans les circotrstan-, 
ces, qu’il est tout à fait convena­
ble de demander à la population 
de se montrer réceptive à l’en­
droit des immigrants et de leur 
faire un accueil chaleureux. Il 
ne faut pas oublier que ces nou­
veaux travailleurs venant d’outre­
mer feront partie désormais de 
la force ouvrière canadienne. Ces 
gens viennent travailler avec nous 
ce qui signifie que nous devons 
fraterniser avec eux et faire en 
sorte qu’ils se rapprochent da­
vantage de nous. Cet échange de 
bon voisinage servira à enrichir 
les uns et les autres, tant au point 
de vue humanitaire et culturel 
qu’au point de vue évidemment 
économique.

L'entrevue au centre 
de main-d'oeuvre du Canada

Le public s’interroge, et avec 
raison, sur le genre d’entrevue 
que font Jes conseillers au Cen­
tre de Main-d’oeuvre du Cana­
da.

Dans nos bureaux, nous dé­
finissons l’entrevue comme un 
entretien avec 110s clients. 
Pour nos besoins internes, nous 
La divisons en trois pliases.

Le premier niveau, appelé 
primaire, peut comprendre 
deux genres d’information:

A) CeOe transmise par le 
premier «sstretien avec notre 
client qui est l'inscription ou 
portrait physique, inteHectuel 
et expérience antécédente. Dans 
i'historique du travail nous 
inscrivons les différents em­
plois occupés par 2e client, le 
travail accompli et les respon­
sabilités qu’il a eues à l'inté­
rieur de ce travail, le tout con­
signé sur un document confi­
dent id en précision d’une ren­
contre éventuelle entre client, 
employeur et employé.

B) Il y a également l’infor­

mation que l’on donne à nos 
clients en regard des possibi­
lités de travail, et les exigen­
ces du marché du travail.

Le deuxième niveau est ap­
pelé secondaire. C’est une en­
trevue plus approfondie ou a­
na! y tique nous permettant d’a­
nalyser la personnalité par les 
différentes réactions du client 
durant le dialogue. Elle nous 
permet même quelquefois, 
par des questions directes ou 
indirectes posées au client, de 
déceler des goûts, des aptitu­
des ignorés de celui-ci et, par 
la suite, de lui suggérer plu­
sieurs «solutions à son problè­
me d’emploi, soit par la For­
mation professionnelle ou la 
mobilité. Elle peut nous per­
mettre de lui faire reconnaître 
ses capacités et ses limitations 
en comparant ses qualifica­
tions aux exigences des em­
ployeurs.

Lorsque le conseiller, au 
cours de l’entrevue, décèle un 
autre problème en plus de ce

T
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lui d’cjmploi, il se doit à ce mo­
ment de faire appel aux diffé­
rents organismes selon le cas 
—Réhabilitation, Réadaptation. 
Agences sociales. Conseillers en 
Orientation professionnelle. 
Psychologues, Psychiatres mê­
mes. avec qui il devra travail­
ler étroitement en regard de 
son client. C’est ce qu’on ap­
pelle le niveau spécialisé.

Voici en résumé ce que l’on 
entend par le terme “Entre­
vue” au Centre de Main-d'œu­
vre du Canada.

--------------------- +---------------------

Vous posez-vous 
des questions au 
au sujet de 
Fassurance-chômage

POURQUOI AI-JE TOUCHE
DES PRESTATIONS 

D'ASSURANCE-CHOMAGE 
PLUS ELEVEES?

Q. “Mon voisin et moi avons 
fait le même genre de travail 
et avons touché la même ré­
munération horaire. Nous 
sommes maintenant .sans tra­
vail et recevons des presta­
tions d’assurance chômage. 
Bien que nous soyons tous les 
deux mariées et ayons des per­
sonnes à charge, mon taux de­
prestations est plus élevé que 
le sien. Cela est Joint do me dé­
plaire. mais je veux cependant 
savoir pourquoi.”

Les contributions que vous a­
vez versées à la Caisse n’é- 
taàent pas fondées sur la rému­
nération horaire que vous rece­
viez, mais sur votre rémunéra­
tion horaire que vous receviez, 
mais sur votre rémunération 
brute au cours de chaque pé­
riode de paye. Même si vous 
travailliez au même taux de 
rémunération, vous avez ac­
compli de plus longues heures 
et avez gagnàé plus qu’il ne l’a 
fait. Donc ayant versé des con­
tributions. d’assurance-chôma­
ge à un taux supérieur, vous 
avez droit à des prestations 
plus élevées.

La Commission dassuran-
(A suivre «à la page 8)

Semaine du 13 au 17 mai 1968

Oe nombreux employeurs si­
gnalent régulièrement au CEN­
TRE DE MAIN-D'OEUVRE 
OU CANADA leur* besoins de 
main-d'oeuvre. Voici quelques- 
unes de ces offres d'emplois 
qui doivent être comblées au 
plus tôt.

HOMMES:

1 opérateur de scie à ruban 
automatique

Pour uni moulin à scie. Ex­
périence requise. Salaire. $1.98 
l'heure — 54 heures pair semai­
ne.
1 agent de crédit

Compagnie de finance. 12e 
•année, 21 à 25 a ms, permis de 
conduire, potentiel pour avan­
cement.
1 gérant de service

Surveiller le travail de 5 
hommes pour posage de pneuis, 
silencieux et bandes de freins. 
Bon salaire et comliftiiaivs de 
travail agréables.
1 beurrier

Fabrication complète de 
betrrre. Diplôme de l’école de 
laAerie St-Hyarinthe. $5.200. 
par année.
Mécaniciens de moteurs 
s 2 temps

Joliette et région. Salaire, 
$80 à $90 par semaine — 45 
heures par semaine.
I agent de sécurité

Grandeur, 5*9” et plus. Bi­
lingue. Travail, 2 jours par se 
maine. Salaire, $1.35 l’heure.

II mécanicien d'automebile
Classe "A" ou “B”. Expé­

rience valable dans produits 
Ford. Salaire minimum offert,
$2.40 l’heure.
Vendeurs d'assurance

(SAIT d &*

1 opérateur de machine à bols
Dans la fabrication de meu­

bles. Salaire selon compétence.
1 tôlier — Métal en feuilles

5 ans d'expérience dans une 
usine. Connaître les plans. Sa­
laire. $2.00 et plus l’heure. Se­
maine de 45 heures. Local.
1 barbier "A" maître-coiffeur

Dans notre région. $100. .par 
semaine.
FEMMES:

2 aides-cuisinières

Région. Salaire $30 nourries 
et logées. De 8 .à 6 heures.
3 vendeuses

De porte en porte ou par sol­
licitât ion. Salaire de base, $25. 
et plus - commission 25%. De 9 
h. .à 4 h.
2 aides-domestiques

•Région locale et extérieur. 
$25. par semaine nourries et lo­
gées. Congés à discuter.
1 technicienne médicale

Analyses biochimiques et bio­
logiques de sang, urines et pré­
lèvements médicaïux. Salaire, 
$90. à $105. par semaine, selon 
années d'expérience.
1 vendeuse

Lingerie pour dames. — Ex­
périence requise. Age: trentaine 
d’années. Permis de conduire 
absolument nécessaire. 48 heu­
res par semaine.
2 serveuses de tables

Joliette et région. Expérience 
-et bonne présentation. Salaire 
de base plus pourboires.

Pour informations, s.v.p. 
communlquor avoc lo CENTRE 
DE MAIN-D'OEUVRE DU CA­
NADA, 3St* Notre-Dame, Jell-
eMe, m VtMfM.

\
...indique lisiblement:

LE NOM DU DESTINATAIRE, 
LE NUMÉRO DE L'APPARTEMENT

ET DE L'IMMEUBLE, 
\ LA RUE, LA VILLE,

LA ZONE POSTALE, 
LA PROVINCE.

une lettre bien adressée 
est rapidement livrée.
Pour tous renseignements postaux, consultez 
les pages Jaune» 4» votre annuaire téléphonique.

CANADA
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St-Jean de Matha
(Du Notre Correspondant)

Johanne Perreault, (4e année) 
a été élue reine à l’occasion de 
la semaine de la Jeunesse en mar­
che, à St-Jean-de-Matha.
LA JEUNESSE EN MARCHE:

Les étudiants de toutes les clas­
ses des écoles St-Joseph, Bernè- 
che. Jean XXIII, et du couvent 
ont collaboré à faire de la se­
maine de Jeunesse en marche, 
un franc succès. Le thème: “Ci­
té de la joie” a été illustré dans 
les classes par les élèves eux- 
mêmes qui ont fabriqué en mi­
niature, les principaux édifices 
de notre paroisse: l’église, la cais­
se populaire, l’auberge, les écoles, 
et autres bâtisses, le tout d’une 
façon très originale. Les jeunes 
ont également prêté leur concours 
pour la vente d’écussons pendant 
cette semaine. La jeune Johanne 
Perreault, élève de Mme Yvet­
te Gagnon, professeur de 4e an­
née, ayant vendu le plus grand 
nombre d’écussons, s’est vue dé­
cerner le titre de Reine de la se­
maine. Elle a eu le plaisir d’ac­
compagner la R. S. directrice 
dans la visite aux classes parti­
cipantes au concours. Félicita­
tions à Johanne, aux élèves et aux 
professeurs pour leur collabora­
tion.
DISCOTHEQUE FANTOMAS:

N’oubliez pas l’invitation qui 
vous a été lancée, jeunes, et cou­
ples mariés, d’aller vous récréer 
au son d’un orchestre entraînant 
samedi le 1S mai prochain. Les 
«responsables du centre 15-19 sont 
actuellement en train de prépa­
rer un tirage qui leur aidera â 
boucler leur budget. Accueillez-les 
généreusement, lorsqu’ils se pré­
senteront chez vous, ce qui ne 
tardera pas. L’enjeu en vaut 
d’ailleurs la peine, car le prix 
qu’ils offrent est une très belle 
couverture de lit, tissée au mé­
tier. Donc, on se donne la main 
pour les encourager? Merci en 
leur nom!
CONDOLEANCES: _

A la famille de M. Osias Racine, 
décédé et inhumé la semaine 
dernière.
MARIAGES:

Vous posez-vous...
(Suite de la page 7)

ce-chômage a répondu à cer­
taines questions qui Intri­
guaient des assurés. Y a-t-il 
des questions auxquelles 
vous aimeriez qu’on répon­
de dans cette chronique?

Q. “Je recevais des presta­
tions d’assurance-chômage de­
puis un mois lorsque j’ai trou­
vé un emploi. A cause de ce­
la, j’ai oublié d’envoyer au bu­
reau de la CAC ma déclaration 
à l’égard de la dernière semai­
ne où j’étais sans travail. Or, 
on refuse de me verser des 
prestations à l’égard de la se­
maine en cause et je ne crois 
pas que ce soit juste.”
C’est malheureux, mais il exis­

te une règle portant que des 
prestations ne peuvent être 
payées si les déclarations né­
cessaires ont été mises à la 
poste plus d’une semaine après 
le retour au travail. Vous pou^- 
vez, si vous le désirez, deman­
der une décision officielle du 

fonctionnaire de l’assurance.

Le 18 mai prochain, sera célé­
bré le mariage de M. Raymond 
Hénauit, fils de M. Léo Hénault 
et (Mme Jeanne Durand), et de 
Mlle Marie-Reine B-eaudry, fille 
de M. et Mme Georges Beaudry 
(Léona Gagnon).

Le 19 mai, â 5 h., sera bénit 
le mariage de M. Serge Durand, 
fils de M. et Mme Régrnald Du­
rand (Marie-Paule Charette) et 
de Mlle Marie-Perle Beaulieu, fil­
le de M. et Mme Lionel Beaulieu 
(Annette Adam). Félicitations et 
meilleurs voeux de bonheur aux

Le sang de...
(Suite de la page 2)

heur s’abat sur leur ville. Ce 
fut le cas, rappellent-ils. en 
1527, en 1569 et en 1835: le sang 
de saint Janvier ne s’était pas 
liquéfié, mais on avait dû su­
bir la peste, la famine puis le 
choléra.

Le Vésuve?
Saint -Janvier est le patron 

de Naples, et la tradition veut 
qu’il se manifeste miraculeuse­
ment à elle le premier samedi 
de mai et le 16 septembre de 
chaque année.

Les théories n’ont certes pas 
manqué, pour expliquer de di­
verses façons ce phénomène à 
coup sur insolite. On a parlé de 
fraude, sans parvenir à en dé­
montrer le mécanisme; d’au­
tres ont évoqué l’influence vol-

futurs épeux.
EN SEMAINE D’ETUDE 
A LEVIS:

Le gérant de la Caisse popu­
laire, M. Roger Bibeau a passé 
la soma.Y.e à Lévis, où Fl parti­
cipait avec une vingtaine d’au­
tres gérants à une semaine d’é­
tude sur les problèmes relatifs 
aux Caisses populaires.

DE RETOUR PARMI NOUS:
M. :t Mme Léon Geoffroy sont 

revenus tou. bronzés de la Flo­
ride. Bienvenue parmi nous.

canique du Vésuve. L’Eglise 
catholique, pour sa part, ad­
met que l’on vénère le martyr, 
sans toutefois se prononcer sur 
la liquéfaction.

Le sang sera probablement 
solidifié d’ici la fin de la se­
maine: ainsi le veut la tradi­
tion.

St-Cuthbert
(L»l Notre Correspondant)

(Suite de la page 5)

donc dans sa 96e année, c’est no­
tre paroissienne la plus âgée, 
notre dovenne. Nous lui adressons 
nos meilleurs voeux et nous nous 
unissons à la joie des siens.

UN BOURSIER DE CHEZ NOUS:

Quant un étudiant travaille et 
réussit, H faut en être fier et le

féliciter. Il s’agit d’un de nos jeu­
nes paroissiens, M. Robert Chêne- 
vert, fils de M. et Mme Camille 
Chênevert, de St-Cuthbert. Il a 
fait jusqu’à sa 8e scientifique à 
St-Cuthbert, sa 9e scientifique à 
Berthierville, sa 10e et lie scien­
tifique â Joliette, 4 ans â l’Uni­
versité de Montréal en sciences 
mathématiques et le Centre de 
recherche d’Ottawa vient de lui 
octroyer une bourse de $3,600. 
pour prendre sa maîtrise en chi­
mie â l’Université de Montréal. 
Et le jeune homme n’a que 20 
ans, c’est dire qu’il a bien em­
ployé son temps, et qu’il a com­
pris qu’il n’y a pas de recette 
facile pour percer dans la vie, le 
travail bien fait, c’est une des 
clés du succès. Bravo Robert et 
félicitations.

-----------------------------♦----------------------------

St-Esprit
<De Notre Correspondant)

(Suite de la page 6)

“Chez Gilles”. Ce sont elles qui 
l’exploitent depuis quelques jours.

NOUVEL AGENT:

Nous souhaitons bonne chance â 
M. Gilles Lebrun qui a accepté 
d’être agent pour une compagnie 
de prêts et revenus. Les intéres­
sés peuvent le faire venir à tou­
te heure du jour. Encourageons

nos jeunes qui veulent réussir et 
qui en prennent les moyens.

BAPTEMES:

RICARD: Le 5 mai, Marie, Pau­
line, Manon, née le 27 avril, en­
fant de M. et Mme Gérard Ri­
card (Madeleine Perreault). Par­
rain et marraine, M. et Mme De­
nis Perreault (Pauline Grenier) 
oncle et tante de l’enfant. Féli­
citations!

MARIAGE:
VILLEMA1RE - DE CARRUFEL

A Chertsey, le 11 mai, M. Jean 
Vîllemaire, fils de M. et Mme 
Roger Villemaire (Jacqueline Al­
lard) de St-Esprit à Mlle Ginet­
te De Carrufel, fille de M. et 
Mme Léonard De Carrufel. Té­
moins, les deux pères. Meilleurs 
voeux!

NOS CONDOLEANCES:

Aux familles éprouvées par les 
décès de M. Joseph-Aimé Riopel, 
de Mme Médéric Thuot (Elodie 
Grenier) et de Mme Gaston Des­
rochers (Aline Dupuis).

-----------------------------------------------------4-------------------------------------------------------

Encouragez
nos

annonceurs

AFIN DE MIEUX SERVIR SA CLIENTELE
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RENOVATION. '■
Cmw.inc

F. RATELLE inc.
votre marchand de meubles 

agrandit son magasin de 85' x 65'

Il faut faire place pour cette rénovation

30 à 50% de réduction
SUR TOUTE LA MARCHANDISE EN MAGASIN

Rendez-vous au

598 ST-VIATEUR
JOLIETTETEL. 756-4823

4


